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 Nouveautés en déchèteries : ce qu’il faut savoir

UD BRO-DREGER
Un texte et un lexique pour 
le plaisir de la langue bretonne19
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Ça se passe près de chez vous

 Plouguiel
 Et aussi... Trébeurden, Ploubezre, Prat, 

Plestin-les-Grèves, Pleubian, Le Vieux-Marché26
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GERVAIS ÉGAULT 

PRÉSIDENT DE LANNION-TRÉGOR COMMUNAUTÉ

MAIRE DE LOUANNEC

Derc’hel a reer da labourat war 
Steuñv lec'hel ar c'hêraozañ etreku-
munel (SLKE) asambles gant ho 

maered. 
Hiziv an deiz n’eo ket ar velestradurezh 
a ra programm al labourioù kempenn 
er c’humunioù, met an dilennidi lec’hel 
eo a zibab tresoù ar c’hartennoù. Un 
nebeud mizioù zo ec’h a servijoù Lan-
nuon-Treger Kumuniezh etrezek an holl 
dier-kêr evit kartennaouiñ ar pezh a faot 
d’an dilennidi kaout evit o c’humun… 
Savet eo SLKE diwar an anaoudegezhioù 
a vez eus an dachenn, hag ar raktresoù 
a vez gant ar vaered hag o skipailhoù.
Skrivet ha komzet zo bet kalz diwar-
benn an AER*, ha strafuilhet e c’haller 
bezañ gant-se. Setu perak eo dav bezañ 
pedagogel ha displegañ ar rag hag ar 
perag eus an ober-se, evel evit pep ober 
e politikerezh publik. Dav eo doujañ 
d’al lezenn ha deomp-ni da gavout hen-
toù nevez evit mont diouzh ar redi-se, 
nevezadenniñ hag ijinañ. Deomp d’en 
em soñjal war hon doareoù da lakaat 
kreskiñ hon c’hêrioù, ha dreist pep 
tra war an doare kozh da lakaat sevel 
lodennaouegoù war douaroù mat da 
labourat tro-dro d’ar bourkoù. Embann 
a ran hag e ran adarre : krouiñ lojeiz zo 
ur brioriezh da vat evit Lannuon-Treger 
Kumuniezh.
E pep kumun e c’haller raktresañ sava-
durioù ha kaout peadra da gas al labou-
rioù-se betek penn. Dre ar steuñv boost 
e lakafomp 700 000 euro abalamour 
da sikour c’hwec’h kumun da lakaat 
59 lojeiz marc’had-mat pe sokial war-
sav. Lojeizoù all a vo war-lerc’h. Hon 
engouestl eo hag e talc’homp dezhañ.  

*Artifisielaat ebet rik (diwar al lezenn 
« Hinad ha dalc’husted » eus an 22 
a viz Eost 2021 evit stourm enep 
artifisieladur an douaroù)

Le travail sur le Plan Local d'Urba-
nisme Intercommunal (PLUi) se 
poursuit, avec vos maires. 

Aujourd'hui, ce n’est pas l’administration 
qui détermine la programmation des 
opérations d'aménagement dans les 
communes, ce sont bien les élus locaux 
qui dessinent les cartes. Depuis plusieurs 
mois, les services de Lannion-Trégor Com-
munauté se rendent dans toutes les mai-

ries pour cartographier ce que les élus 
souhaitent pour leur propre commune... 
Le PLUi est construit avec la connaissance 
du terrain et les perspectives des maires, 
et de leur équipe.
On a beaucoup parlé et écrit autour du 
ZAN*, le ZAN peut faire peur. C'est pour-
quoi, comme pour toute action de po-
litique publique, il faut faire œuvre de 
pédagogie, expliquer, partager le sens de 

l'action. La loi nous contraint, 
mais nous devons trouver dans 
cette contrainte de nouvelles 
voies pour innover, pour inven-
ter. Nous devons sans doute 
interroger nos modèles de dé-
veloppement urbain, et parti-
culièrement le vieux principe 
de construire des lotissements 
sur des terres agricoles en péri-
phérie des bourgs existants. Je 
le dis, je le répète : la priorité de 
Lannion-Trégor Communauté 
reste toujours de créer du lo-
gement.
Dans toutes les communes, 
il peut y avoir des projets de 
construction, et une capacité 

à réaliser ces projets. Avec le plan boost, 
nous injectons 700 000 euros pour aider 
six communes à sortir de terre 59 loge-
ments abordables ou sociaux. D'autres 
logements suivront. C'était notre enga-
gement, nous nous y tenons. 

*Zéro artificialisation nette (d’après 
la loi « Climat et résilience » du 
22 août 2021 pour lutter contre 
l’artificialisation des sols)
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Fin mai, j'ai 
immortalisé à l’aide de 
mon drone les dernières 
lueurs orangées du 
soleil, qui illuminaient 
majestueusement le 
château de Tonquédec. 
C'était ma première 
en ce lieu et j'ai été 
émerveillé par la 
beauté saisissante 
du site, enveloppé de 
calme, au cœur de la 
végétation surplombant 
le Léguer.

MATTEO MIOSSEC est alternant 
en production vidéo à Lannion-
Trégor Communauté et habite 
à Ploudaniel dans le Finistère. 
Étudiant en BTS audiovisuel, il 
passe son temps libre à prendre 
des photos diverses et variées de 
la Bretagne à l’aide de son appareil 
Sony et de son drone DJI. 
 
instagram : matteomiossec 
miossecmatteo.odoo.com

.

UN SOIR DE PRINTEMPS, 

LE CHÂTEAU MÉDIÉVAL DE 

TONQUÉDEC S’ENFONCE PEU 

À PEU DANS LA PÉNOMBRE 

DE LA FORÊT.

VESTIGE DU

CRÉPUSCULE

Vous aimez la photo ? 
Vous voulez partager votre 
passion de photographe 
amateur ? Ces pages sont 
pour vous !
Faites-nous parvenir votre 
photo et ce qu'elle vous 
inspire à : 
t@lannion-tregor.com ou 
contact au 02 96 05 93 78



Des travaux d’ampleur ont été menés, 
avant l’été, pour procéder au remplace-
ment de la coupole de verre qui trône 
au-dessus du bassin d’eau de mer. Situé 
dans un site remarquable et face à la mer, 
le Forum de Trégastel est soumis aux in-
tempéries, au sable et au sel, qui altèrent 
les matériaux. L’emblématique coupole, 
âgée d’une trentaine d’année, devait être 
changée pour des raisons d’étanchéité et 
d’usure. Le Forum a donc fait l’objet d’une 
fermeture exceptionnelle de début juin à 
mi-juillet, afin de bénéficier d’une météo fa-
vorable et de faibles coefficients de marées, 
conditions indispensables à ce genre de 
travaux (notre photo). Une période durant 
laquelle les équipes en ont profité pour 
vidanger les bassins et effectuer des travaux 
complémentaires : installation d’une mise à 
l’eau pour les personnes à mobilité réduite, 
amélioration de l’acoustique, rénovation 
des sanitaires à l’accueil. Une bonne cure 
de jouvence pour profiter pleinement de 
ce lieu exceptionnel ! 
Coût des travaux : 300 000 € HT, avec le soutien 
financier du Département des Côtes d'Armor et de 
l’Agence nationale du sport.

+ D’INFOS : FORUMDETREGASTEL.FR 

À NOTER, LA SECONDE VIDANGE ANNUELLE DES 

BASSINS AURA LIEU DU 4 AU 14 NOVEMBRE.

LA CURE DE JOUVENCE
DU FORUM

LE NOUVEL OFFICE DE TOURISME 
OUVERT AU PRINTEMPS
Les travaux du nouvel Office de tourisme 
Bretagne Côte de granit rose, entrent dans 
leur phase finale. Le chantier sur cet ancien 
bâtiment lannionnais (ex-Trésorerie principale, 
près de la Poste) acquis en 2021 par LTC, sera 
achevé fin février pour une ouverture prévue 
en avril. L’accueil du public y sera largement 
plus fonctionnel, et le lieu intégrera les services 
administratifs de l’Office de tourisme commu-
nautaire. Outre le réaménagement du site, le 
bâtiment a bénéficié d’une entière rénova tion 
énergétique. Les travaux ont été opérés selon 
les prescriptions de l’architecte des Bâtiments 
de France. Coût total : 1 482 000 € HT, travaux 
soutenus par l'État et la Région Bretagne à 
hauteur de 50 %. 
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 COUP DE POUCE !
Ces sept dernières années, 279 entre-
prises trégorroises ont été soutenues 
pour un montant global d’environ 
1 700 000 €. Cofinancé par Lannion-Tré-
gor Communauté et la Région Bretagne, le 
Pass commerce et artisanat est un dispositif 
qui apporte une aide jusqu’à 7 500 € aux 
artisans et commerçants qui ont un projet 
de création, de reprise, d’extension ou de 
modernisation de leur entreprise. Les dé-
marches sont simplifiées et l'aide peut être 
demandée tous les trois ans. À Penvénan, par exemple, 11 entreprises ont bénéficié de cette aide, dont 
certaines à plusieurs reprises. Une visite y était récemment organisée (notre photo) avec Gervais Égault, 
président de Lannion-Trégor Communauté, Gaby Cadiou, conseillère régionale, Denise Prud’homm, 
maire de Penvénan, et des représentants locaux afin d'échanger avec les commerçants concernés.
Besoin d'un coup de pouce pour votre activité commerciale ou artisanale en centre-ville ou centre-
bourg ? Le Pass Commerce et Artisanat est fait pour vous ! 
+ D’INFOS : AU 02.96.05.40.67 OU DEV-ECO@LANNION-TREGOR.COM 

ALGUES VERTES : TENDANCE À LA BAISSE

À LA DÉCOUVERTE DES 
ENTREPRISES
La quatrième édition des semaines du 
tourisme économique revient du 21 oc-
tobre au 3 novembre. Organisée par les 
Offices de tourisme Côte de granit rose et 
de Perros-Guirec, cette édition réunit une 
tren taine d'entreprises et artisans qui dé-
voileront leurs secrets de fabrication, leurs 
savoir-faire et leurs coulisses. L'occasion 
d'en apprendre da vantage sur l'industrie, 
l'artisanat, l'agri culture, l'agro-alimentaire 
et d'aller à la rencontre des hommes et 
des femmes qui font l'économie du Trégor.
Entrée 2,50€, gratuit pour les moins de 18 ans et les 
demandeurs d’emploi. Infos et réservation dans les 
offices de tourisme de la Côte de Granit Rose et de 
Perros-Guirec ou sur https://semaines-tourisme-
economique.bzh

+ D’INFOS :  L’ÉMISSION DU MAG LANNION-

TRÉGOR « TOURISME, LES NOUVELLES 

TENDANCES » EST À VOIR EN REPLAY SUR TÉBÉO 

ET SUR LANNION-TREGOR.COM

COMMERCE ET ARTISANAT :

ramassés en 2023. Le bilan définitif 
ne pourra être évalué qu’à la fin de la 
campagne, en fonction de la météo 
de l’automne. 

Assuré par l’Agglo pour le compte des communes depuis 2010, le 
ramassage des algues vertes sur la Lieue de Grève peut encore 
se poursuivre jusqu’en novembre. Malgré des variations chaque 
année, depuis 2018, la période de ramassage tend à se réduire. Il n’a 
commencé cette année que le 3 juin, là où il débutait en avril-mai par 
le passé. Autre marqueur positif, aucune intervention n’a été nécessaire 
cette année sur la plage de Trestel à Trévou-Tréguignec. Par ailleurs, 
depuis trois ans, un capteur d’hydrogène sulfuré a été mis en place à 
l’embouchure du Roscoat, à Saint-Michel-en-Grève, et il est toujours 
resté en dessous du seuil d’alerte. Au 13 septembre, le ramassage repré-
sentait un tonnage de 8 460 m3 pour cette année, 8 565 m3 avaient été 
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ÉCONOMIE  

DEUX ÉQUIPEMENTS 
MAJEURS POUR LE TRÉGOR

L 'Espace Corinne Erhel, situé à Pégase, à Lannion, 
s’est fortement développé cette dernière décen-
nie, pour devenir un pôle économique majeur 
au sein du plateau industriel lannionnais. 
2015, point de départ d’une restructuration 

globale de cet ancien site industriel (55 000 m² de bâti-
ments sur 15 hectares de terrain) racheté par LTC à Alcatel 
(devenue Nokia). La transaction permet à l’entreprise 
de se moderniser, elle crée sur ses terrains conservés, 
trois bâtiments tertiaires neufs de 10 000 m². De son 
côté, Lannion-Trégor Communauté entame la recon-
version profonde du site, affirmant son ambition en 
faveur de l’économie. Elle construit une tour de fibrage 
de 13 mètres de haut exploitée par Photonics Bretagne 
(cluster d’entreprises, de labos…). Au début, peu de gens 

y croient mais, en juillet 2017, politiques et industriels 
inaugurent ensemble le Photonics Park, véritable symbole 
de la high-tech lannionnaise dédiée aux technologies 
de fibres optiques spéciales.
Sur site, LTC rénove, réadapte et construit des locaux 
qui accueillent aujourd’hui une vingtaine d'entreprises 
de pointe en pleine ascension dans le domaine de la 
photonique (plus de 1 000 emplois).
Automne 2024, la Maison des entreprises et le Parc des 
événements viennent finaliser le réemploi complet de 
ce site. « Ces deux derniers équipements sont des outils 
nécessaires en termes d'attractivité de notre territoire, 
pose Erven Léon, vice-président en charge de l'écono-
mie. Regroupés sur un même site, ils seront visibles, et 
accessibles. »  

LA MAISON DES ENTREPRISES : 

VITRINE DE L'ÉCONOMIE TRÉGORROISE

Regrouper sur un même lieu l'ensemble 
des structures qui accompagnent les en-
treprises et les porteurs de projets, telle 
est l'ambition de la Maison des entreprises 
qui ouvrira en novembre. « Ce sera un lieu 
d'accueil, une vitrine qui mettra en avant 
le potentiel du territoire », se réjouit Erven 
Léon. Douze structures investiront les 26 
bureaux (service économie de LTC, Anticipa, 
Boutique de gestion, chambres consu-
laires...) et plusieurs espaces seront mutua-
lisés (salles de réunion, de visioconférence, 
cafétéria). Hervé Saliou, directeur du Pôle 
de compétitivité numérique Images et Ré-
seaux, se réjouit d’y emménager : « Nous 
sommes présents sur trois sites : Nantes, 
Rennes et Lannion, siège de notre associa-
tion. La Maison des entreprises apportera 
un environnement de travail plus moderne 
à nos cinq salariés de Lannion, à proximité 

des autres structures qui accompagnent les entreprises. 
Cela facilitera encore davantage les collaborations. » Alors 
que les porteurs de projets passent le plus souvent par 
plusieurs de ces 12 structures, les avoir toutes au même 
endroit est un sérieux plus.  « Avec cette nouvelle proximité, 
ils gagneront du temps et nous serons plus efficients, nous 
pourrons mettre en œuvre des projets communs », prévoit 
Ludovic L'Hostis, directeur de l'ADESS (Association de 
développement d'une économie sociale et solidaire), 
l’une des structures qui sera présente dans la Maison. 
« Créer les conditions pour permettre le développement 
économique de notre territoire fait partie des missions de 
LTC. La Maison des entreprises y répondra largement, c'est 
une impulsion donnée par l’Agglo », conclut Erven Léon.  

TRAOÙ A BOUEZ
EMPS FORTS



LE PARC DES ÉVÉNEMENTS : 

« UN PROJET STIMULANT ET AMBITIEUX »

L’architecture de cet ensemble 
fait cohabiter l’histoire avec un 
ancien bâtiment rénové et une 
partie contemporaine faite de 

verre et d’acier. 

Vincent Peronnet : « La programmation est en 
cours d'élaboration, il faut 12 à 24 mois 

de visibilité pour les grands événements. Nous 
démarchons aussi les entreprises pour leur 

présenter l'outil et leur proposer de s'en saisir. »

C'est un équipement de 6 000 m² au total, 
qui pourra accueillir jusqu'à 4 500 per-
sonnes. « Son originalité et sa richesse, 
ce sont des espaces modulables qui vont 
permettre des activités très diverses : d'un 
séminaire d'entreprise pour 50 personnes 
à un grand concert debout, tout est envi-
sageable ! », s'enthousiasme Vincent Pe-
ronnet, directeur du Parc, arrivé en juin 
dernier. Tout en coordonnant la fin des 
travaux (équipements intérieurs, gradins, 
etc.), il lance également l'exploitation de 
la salle. « On y trouvera des spectacles po-
pulaires (concerts, ballets...), en complé-
mentarité avec ce qui existe sur le territoire, 
des rendez-vous grand public type salons 
de l'habitat ou de la gastronomie, et des 
évènements d'entreprises (présentation de 
produits, team building...) », dit-il, ajoutant : 
« J'ai travaillé dans l'événementiel et vu de 
nombreuses salles. Hors grandes villes, la 
nôtre sera l’une des plus belles ! »
Pour Sonia Hassaïm, directrice générale 
adjointe du Pôle Attractivité économique 
de LTC, « ce projet parfois décrié est pourtant 
très ambitieux, on peut en être fier. Les élus 

du territoire ont fait le choix d'un investissement sur l'avenir, 
avec un équipement attractif, compétitif par rapport aux 
salles des villes bretonnes, et qui apportera de la valeur 
ajoutée au territoire. » Elle considère : « À l'occasion de 
congrès ou de séminaires d'entreprises, il y aura des retom-
bées économiques dans l'hôtellerie, la restauration. Cela 
apportera de la valeur ajoutée. Le tourisme d'affaires est un 
enjeu d'attractivité. Nous voulons que ce lieu d'accueil soit 
agréable, tant pour les artistes, les entreprises, que pour le 
public. » Le Parc des événements fonctionnera avec une 
équipe de quatre personnes, en cours de recrutement. 
Le temps d'achever les aménagements intérieurs et les 
études d'exploitation, le parc devrait ouvrir ses portes à 
l'été 2025, « mais les premiers événements seront annoncés 
avant cette date », avance Vincent Peronnet.  
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EMPS-FORTS

Vivante et pour tous, la culture 
se décline sous de multiples 
facettes, portée par les acteurs 
et lieux qui l’accueillent. Salles 
de spectacle, galeries, mé-

diathèques et bien d’autres lieux, donnent 
écho à ce bien commun. Lannion-Trégor 
Communauté y participe par le biais de 
son soutien aux événements et associa-
tions locales ou encore avec la Galerie 
du Dourven mais aussi via ses salles de 
spectacle, le théâtre de l’Arche à Tréguier 
et le centre culturel du Sillon à Pleubian. 
Les deux se sont refait une beauté pour la 
saison 2024-2025 !
Les bâtiments ont en effet bénéficié d’un 
coup de neuf (nouvelle toiture pour l’Arche 
et ravalement de façade pour le Sillon), 
qui se double d’un nouveau visuel pour 
sa nouvelle saison. « Notre programmation 
reste dans sa veine pluridisciplinaire avec 
une place importante accordée aux proposi-
tions accessibles au jeune public », explique 
Kristen Lasbleiz, directeur des deux salles. 
« Nous allons expérimenter des formules 
inédites, comme le 21 novembre « Nos voies 
lactées » du Teatr Piba, un spectacle dîna-
toire en version semi-cabaret avec dégusta-
tion de produits laitiers, ou encore le 26 avril 
« L’Odyssée cosmique, voyage musical », une 
soirée concert avec trois groupes.» L’Arche 
et le Sillon accueilleront aussi quelques 
têtes d’affiche prestigieuses. « Clémentine 
Célarié viendra le 9 novembre pour « Je suis 
la maman du bourreau », Alain Chamfort 
nous proposera une conversation musi-
cale « Le meilleur de moi-même », et nous 
accueillerons « La couleur des souvenirs » 
le 18 janvier, de Fabio Marrat, avec Domi-
nique Pinon et Catherine Arditi. » La saison 
permettra aussi de découvrir quelques 
pépites, comme « Howl 2122 », un spectacle 
coup de poing sur les étudiants pendant 
le confinement, ou deux spectacles pro-

posés par la Compagnie La poupée qui brûle, « Le roi des 
images » autour des troubles autistiques, ainsi qu'une 
adaptation de Richard III. 

LA CULTURE POUR S’ÉPANOUIR
« Suite au projet avec les Ehpad du centre hospitalier de 
Tréguier nous continuons d’accompagner Krismenn pour 
sa création, Bastard » rappelle Kristen Lasbleiz. « Nous 
accueillons également la compagnie Plöf, pour une rési-
dence avec des ateliers auprès des scolaires. » Des par-
tenariats qui font aussi partie de l’essence des salles de 
spectacle. « On a tous besoin de prendre le large pour 
sortir du quotidien, et quoi de mieux que la culture pour 
ressentir des émotions, de passer par tout le panel des 
sentiments à travers les spectacles, de s’amuser, rire, mais 
aussi s’émouvoir », appuie Guirec Arhant, vice-président 
de Lannion-Trégor Communauté en charge de la culture. 
Cela passe par une programmation en phase avec le 
projet d’éducation artistique et culturelle enclenché par 
le territoire. « LTC s’engage dans une démarche pour pro-
mouvoir l’éducation artistique et culturelle (EAC) tout au 
long de la vie, et ça passe, entre autres, par le travail avec 
le jeune public, c’est un souhait très fort de la part de tous 
les élus. C’est important que chaque habitant ait un contact 
avec la culture le plus tôt possible, et nous devons le porter 
partout sur le territoire. »  

POUR LE JEUNE PUBLIC

CULTURE  

LA CULTURE 
FAIT SA RENTRÉE

Howl 2122 
Cie La Dude

Nos voies lactées 
Teatr Piba

Depuis 2017, l’Agglo a mis en place un dispositif destiné aux scolaires, 
en collaboration étroite avec les communes, afin d’offrir la possibilité à 
toutes les classes élémentaires du territoire d’assister chaque année à un 
spectacle dans l'une des cinq salles partenaires : An Dour Meur (Plestin-
les-Grèves), Le Sémaphore (Trébeurden), le Carré Magique (Lannion), 
le Théâtre de l’Arche (Tréguier), le Sillon (Pleubian). Lannion-Trégor 
Communauté prend en charge le transport, et les communes offrent les 
billets aux élèves, ce qui permet cette année de proposer 12 spectacles 
et 36 représentations à plus de 4 000 enfants. « Cette année, nous allons 
tester l'élargissement de ce dispositif aux classes de maternelle » explique 
Kristen Lasbleiz. Trois spectacles seront proposés, dont un en itinérance. 
Cette formule permettra d’aller à la rencontre du public de maternelle, y 
compris en zone rurale, en cohérence avec les objectifs du Pacte Culturel 
signé par LTC en 2023.
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À la croisée de la culture scientifique 
et du tourisme, le Planétarium de 
Bretagne, situé à Pleumeur-Bodou, 

attire chaque année environ 50 000 visi-
teurs, séduisant aussi bien des publics 
avertis que des scolaires ou des néophytes. 
« Cet équipement est primordial pour le parc 
du Radôme dont il fait partie et il a besoin 
aujourd’hui d’une rénovation sérieuse afin 
de renforcer l'immersivité de la salle et la 
qualité de la projection », indique Pierre 
Terrien, président du Syndicat mixte du 
Planétarium qui est cofinancé par Lan-
nion-Trégor Communauté et le Conseil 
départemental des Côtes d’Armor. Depuis 
son ouverture en 1988, le Planétarium n’a 
en effet pas subi de transformation ma-
jeure. La structure n’échappant pas aux 
outrages du temps, l’heure est venue de lui 
offrir une cure de jouvence et même plus 
encore. Une étude de faisabilité concer-
nant sa rénovation a été lancée au mois 
de mars dernier. « Il s'agit de regarder les 
éléments bâtimentaires, mais aussi tout 
ce qui à trait à la projection et les visites. 
Nous réfléchissons aussi sur le positionne-
ment de l’équipement dans l’écosystème 
local », indique Agathe Candela, directrice 
du Planétarium.

UN SYSTÈME DE PROJECTION À MODER-
NISER
En juin dernier, un diagnostic a défini des 
axes de travail à tous ces niveaux. « Les 
études confirment que notre système de 
projection qui comprend un logiciel de 
simulation et des projecteurs est arrivé 
à obsolescence », détaille la directrice. 

Par ailleurs, la configuration de la salle 
de projection n'a que peu évolué depuis 
l'ouverture du Planétarium. À l’époque, 
elle avait été conçue avec un projecteur 
d’étoiles qui était en son centre et proje-
tait sur tout le dôme. C’est pourquoi tous 
les fauteuils sont installés de manière 
concentrique de façon à faire de l’astro-
nomie de position. « Mais nous recevons de 
plus en plus de contenus scénarisés donc 
avec un point d’attention et une focale qui 
nécessitent un changement de configura-
tion de la salle », précise-t-elle. Si l’étude 
met en évidence que l’un des points forts 
du Planétarium est la médiation humaine 
avec des séances commentées en direct 
et la création de contenus en interne, elle 
révèle aussi que certains espaces sont à 

CULTURE  SCIENTIFIQUE  

LE PLANÉTARIUM ENTAME 
SON VOYAGE VERS LE FUTUR

Depuis cet automne, sept structures culturelles du Trégor − le Centre 
de découverte du son, l’Imagerie, la Convergence des loutres, le Ri-
mat, la Médiathèque de Lannion, le Carré Magique et Liratouva − se 

sont engagées dans une belle voie, celle de l’accessibilité de leur commu-
nication. Menée et financée dans le cadre du Pacte culturel de territoire 
qui associe l’Agglo, le Département, la Région et l’État, cette opération 
vise à ce que ces structures élaborent un support culturel destiné à un 
public de proximité, en difficulté de compréhension. « Créer une démarche 
commune sur ce sujet, c’est complètement nouveau et cela va permettre 
d’harmoniser les pratiques en matière de communication accessible », se 
réjouit Sabrina Morisson. Cofondatrice de l’association Ideographik, elle 
pilote cette formation à laquelle sont associés des graphistes. Chaque 
structure devrait avoir finalisé un document pour la rentrée 2025 afin de 
devenir ensuite autonome sur ces questions.  

CULTURE  

UNE COMMUNICATION CULTURELLE 
ACCESSIBLE À TOUS

redéfinir, notamment la salle d’exposition. 
Par ailleurs, les flux d’entrée et sortie sont à 
repenser. D’un point de vue des bâtiments, 
les travaux devront se porter sur l’isolation 
et un audit énergétique et thermique a été 
mené. « On sait déjà que le dôme qui est 
actuellement de 20 m de diamètre devra 
être réduit », poursuit Agathe Candela. Les 
études se poursuivent actuellement sur 
les différents aspects du site et le travail 
sur le programme architectural débutera 
en 2025. Il déterminera le budget final de 
cette rénovation qui a déjà reçu l’accord 
d’un financement d’un million d’euros de 
la Région dans le cadre du programme 
« Bien vivre en Bretagne ».  

d’infos : www.planetarium-bretagne.bzh

Pendant les prochaines vacances 
de la Toussaint, le Planétarium 

proposera quatre séances 
par jour, les lundis, mardis et 

mercredis.

En septembre, les premiers 
ateliers se sont tenus à la 

Convergence des Loutres, à 
Loguivy-Plougras.
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EMPS-FORTS

Depuis avril, le tri des biodéchets 
est expérimenté à Tonquédec, 
Trébeurden et au centre-ville de 

Lannion. En effet, la collectivité qui, ré-
glementairement, doit proposer une so-
lution de tri à tous ses habitants, fait ses 
premiers constats : « L'objectif principal est 
de soustraire les biodéchets des ordures 
ménagères, pour éviter de les incinérer. Les 
chiffres sur les communes de Trébeurden et 
Tonquédec indiquent une baisse de 16,5 % 
des ordures ménagères résiduelles entre 
2023 et 2024. Sur l'ensemble de LTC, on est 
à – 4 %. C'est encourageant ! », constate 
François Prigent, conseiller délégué à la 
gestion des déchets à LTC.

TROIS SOLUTIONS EN COURS D’EXPÉRIMENTATION
Selon les types d'habitat, trois dispositifs sont testés. Le compostage individuel reste 
la solution majoritaire puisque près de 80 % des habitants possèdent un jardin. Des 
permanences et une campagne de communication dédiées à Tonquédec et Trébeurden 
ont fait monter en flèche le nombre de commandes de composteurs : 5 fois plus sur 
les communes test et +50 % à l'échelle de l'Agglo sur les 6 premiers mois ! Pour les 
habitats collectifs disposant d'un espace vert, le compostage partagé est une solu-
tion adaptée, que ce soit au pied de résidences (Trébeurden) ou au cœur du bourg 
(Tonquédec). Pour chaque aire de compostage partagé, une vingtaine d'usagers se 
mobilisent. C'est aussi la solution testée avec succès dans les établissements de type 
écoles, crèches ou centres de loisirs. Enfin, des bornes d'apport volontaire ont été 
installées à Trébeurden et au centre-ville de Lannion pour les habitants sans solution 
de compostage. Un kit de démarrage a été proposé aux usagers afin de faciliter le geste 
de tri (bio-seau, guide et sachets en kraft). « Cette expérimentation nous apporte des 
éléments chiffrés et qualitatifs pour prendre des décisions pour la suite », note François 
Prigent. Elle permet de tester aussi bien l'engagement des usagers que l'organisation 
du service de collecte. Un bilan, accompagné des perspectives de déploiement de 
ces solutions, sera établi au début de l'année 2025.  

ACHAT DE COMPOSTEUR

Distribués par la Régie de quartiers de Lannion, 
le coût des composteurs individuels de 400 
litres est pris en charge à 50 % par l'Agglo. Le 
reste à charge est de 30 € (en bois) ou 25 € (en 
plastique recyclé). À partir de début novembre, 
le paiement en ligne devrait réduire les délais 
et fluidifier la gestion des commandes.

d’infos : Réservation sur www.lannion-tregor.com 
rubrique Déchets/Biodéchets

DÉCHETS  
TRI DES BIODÉCHETS : 
L'EXPÉRIMENTATION SE POURSUIT

Sandrine Pie, 
maître-composteur-

pailleur, 
accompagne les 
habitants dans 

la gestion du 
compostage partagé 

(ici à Tonquédec).

DÉFI ZÉRO DÉCHET :  

ÉDITION #3 !

Le Défi zéro déchet 2024 s'est achevé avec de très bons 
résultats : la réduction des déchets concernés par les 
ateliers (emballages, ordures ménagères et verre) atteint 
un taux de – 57 %. « Pour les seules ordures ménagères, 
c'est même – 67 %. C'est très encourageant ! », se réjouit 
Thomas Michel, responsable à la prévention des déchets 
à LTC. Les gestes les plus efficaces restent le compostage 
et les achats en vrac. Une troisième édition est organisée 
de janvier à juin 2025, avec un axe fort sur le gaspillage 
alimentaire. Pour faire partie des prochaines familles zéro 
déchets, vous avez jusqu'au 3 novembre pour vous inscrire 
en ligne sur sur www.lannion-tregor.com.

37%
DES BIODÉCHETS CONTENUS DANS

LES ORDURES MÉNAGÈRES ONT ÉTÉ SORTIS
SUR CES 6 MOIS D’ACTION (CONTRE 19 % EN 2023)

185
COMPOSTEURS VENDUS À TONQUÉDEC ET

TRÉBEURDEN LORS DES PERMANENCES DÉDIÉES

1400
COMPOSTEURS VENDUS EN 8 MOIS EN 2024 

(CONTRE 1034 EN 2023)

4
NOUVEAUX SITES DE COMPOSTAGE PARTAGÉ

12
BORNES INSTALLÉES À TRÉBEURDEN ET LANNION

350kg
DE BIODÉCHETS COLLECTÉS EN MOYENNE

DANS LES BORNES CHAQUE SEMAINE
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ÉLÉSCOPE
HIROC’H WAR…

LE TOUR
DES

NOUVEAUTÉS
Régulièrement, Lannion-Trégor Commu-

nauté organise des temps d’échanges 
entre élus dans les communes des sept 
pôles de l’agglomération. Les maires y font 
remonter les infos de leurs communes 
respectives et les besoins de leur popu-

lation. C’est ainsi que des services au quotidien se 
sont développés dernièrement ou encore que des 
expérimentations ont été lancées à l’issue de ques-
tionnaires soumis à la population. Dans ce dossier, 
nous vous proposons de découvrir en détail les nou-
veautés et les expérimentations en cours ou à venir 
dans les domaines de la petite enfance, l’enfance et la 
jeunesse, le portage de repas à domicile ou encore les 
transports collectifs. Du nord au sud, d’est en ouest, 
ces nouveautés ont vocation à organiser les services 
au plus près des attentes des Trégorrois.

ÉLÉSCOPE
HIROC’H WAR…
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ON ÉCOUTE, 
ON TESTE

Première question pour Cécile Auriac, 
une question simple : vous êtes élue 
à la communication et l'animation 
territoriale, alors tout simplement, 
qu’est-ce que cela recouvre, l'animation 
territoriale ?

Cécile Auriac (CA) : Disons qu'au 
début de son mandat, le président a 
souhaité qu'on développe des outils 
de gouvernance pour partager les 
informations et le sens de l'action 
publique avec les élus locaux. C'est 
assez évident, mais on ne construit pas 
un projet de territoire pour 57 communes 
sans les communes en question. Mon rôle 
est d'organiser des temps d'information 
et surtout des moments d'échange, très 
ouverts, avec les maires. Il s'agit autant 
d'expliquer que d'écouter. C'est un cadre 
informel mais régulier qui permet de 
se parler : remonter les infos, les idées, 
prendre le pouls du territoire au plus 
près des communes. C'est aussi dans 
ce cadre que nous mettons en place des 
expérimentations.

Nous constatons qu'il y a effectivement 
beaucoup d'expérimentations en 
cours. Pourquoi cette nouvelle 
méthode ? 

Vice-présidente en charge de l'animation territoriale, la communication et le dialogue 
social et Président de Lannion-Trégor Communauté

INTERVIEW CROISÉE DE CÉCILE AURIAC ET GERVAIS ÉGAULT

Gervais Egault (GE) : La méthode, 
c'est d'abord d'associer les élus, ils 
connaissent leur territoire et les besoins 
de la population. Il y a des sujets qui 
ressortent de nos échanges en réunion 
d'animation territoriale, on les précise 
ensemble ; c'est avec les maires qu'il 
faut observer, analyser et établir un 
premier état des lieux. Et puis, et ça 
c'est très important, le fait de travailler 
par pôle permet de vraiment prendre 
en compte la ruralité : on est au cœur 
des sujets soulevés par les maires eux-
mêmes.

CA : C'est d'ailleurs comme ça qu'on 
a décidé d'expérimenter le portage 
de repas sur le pôle de Tréguier par 
exemple, parce que les élus nous 
l'ont collectivement demandé. On a 
parlé plusieurs fois ensemble de cette 
question avant de se lancer.

GE : Oui, il s’agit d’une construction col-
lective... Et je rajoute : « progressive ». 
L'expérimentation, ça permet d'ajuster 
directement avec les maires, et d'éva-
luer pour vérifier qu'une politique pu-
blique répond vraiment à l'objectif iden-
tifié. Je suis vraiment un adepte de cette 
méthode parce que c'est un gage pour 

une juste utilisation de l'argent public, en 
adéquation réelle avec la demande. 

On comprend donc que l'expérimen-
tation qui peut se faire sur les pôles, 
c'est aussi pour tester avant d'enga-
ger des dépenses à plus long terme ?

GE : Oui, c'est certain. L’identification 
d’objectifs avant de lancer une expéri-
mentation, permet de bien évaluer l’ac-
tion ensuite. Il faut définir à chaque fois 
les indicateurs permettant de mesurer 
l’état d’avancement de l’action, ainsi 
que son efficacité. Sur le pôle de Plestin-
les-Grèves, on a développé une offre de 
mobilités qui a un coût important. Il faut 
que les habitants s'en emparent. Si on 
constate collectivement avec les maires 
que l'action n'est pas efficace, il faut avoir 
le courage de regarder les choses en face 
et d'arrêter le cas échéant.  

CA : L'implication des maires dès le début 
est essentielle en ce sens. Si on construit 
ensemble, on décide ensemble de pour-
suivre ou d'arrêter. Tout le monde connaît 
la règle du jeu dès le départ, c'est aussi ce 
qui permet de se parler très librement.  
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MOBILITÉS : 
DES EXPÉRIMENTATIONS EN COURS

AUTOUR DE PLOUMILLIAU ET  

PLESTIN-LES-GRÈVES

LIGNE G : DE LA GARE À L’IUT, 

LE DIMANCHE SOIR

 

ON ÉCOUTE, 
ON TESTE

De l’arrêt du bus de Trédrez-
Locquémeau, au pied du camping, 

David le chauffeur s’apprête à 
poursuivre sa course, avec à son 

bord, Yves, de Locquémeau, qui se 
rend à Ploumilliau.

Deux nouvelles lignes ouvertes le 6 juil-
let dernier, sont actuellement testées sur 
une durée d’un an. Le tracé est le résul-
tat d’un travail de concertation conduit 
avec les maires des neuf communes qui 
composent ce pôle, à savoir Lanvellec, 
Plestin-les-Grèves, Ploumilliau, Plouzé-
lambre, Plufur, Saint-Michel-en-Grève, 
Trédrez-Locquémeau, Tréduder et Trémel. 
Pour recenser les besoins, une enquête a 
été conduite auprès de la population sur un 
mois, entre décembre 2023 et janvier 2024. 
Quelque 400 personnes y ont répondu, se 
déclarant prêts à utiliser ces lignes pour des 
déplacements locaux. En outre, ce nouveau 
service (gratuit lors de l’expérimentation) 
pourrait aussi s'avérer utile pour 64 % des 
répondants, pour se rendre à Morlaix ou à 
Lannion en rejoignant la ligne 30.

L'enquête auprès des habitants a donc 
permis d’enrichir le projet en précisant 
les motifs de déplacements, les arrêts les 
plus sollicités, ou encore les jours et ho-
raires privilégiés. Ces lignes permettent de 
rejoindre les principaux services situés à 
Ploumilliau et Plestin-les-Grèves et d’as-
surer une correspondance avec la ligne 30 
(Morlaix < > Lannion). La ligne des Bruyères 
relie Trédrez-Locquémeau à Tréduder, en 
passant par Saint-Michel-en-Grève et la 
ligne du Yar relie Plestin-les-Grèves à Plou-
zélambre en passant par Trémel, Plufur et 
Lanvellec. Elles fonctionnent les mardi, 
mercredi et samedi, dans les deux sens, 
cinq fois par jour pour la première et quatre 
fois pour la seconde. Les dessertes sont 
réalisées par un petit véhicule de 9 places.  

d’infos : Horaires sur www.lannion-tregor.
com et dans chacune des mairies concernées 

          par ces lignes.

Aller étudier, travailler, se soigner, faire ses courses… les besoins en 
matière de mobilité concernent tous les Trégorrois, qu’ils soient de 
la ville, de la côte ou de la campagne. Plusieurs solutions de mobi-
lité sont proposées par LTC sur l’ensemble du territoire : transport 
scolaire, transport à la demande par secteur, aide financière incitant 
au covoiturage, location de scooters ou de vélos électriques. Concer-
nant les transports en commun, des disparités existent, toutes les 
communes ne disposant pas du même réseau que les villes centres 
de leur secteur. Mais il est difficile d’avoir un même niveau de ser-
vice de transports sur un territoire qui présente de forts contrastes 
de densité de sa population. Carine Hue, vice-présidente à LTC, 
constate : « La voiture est le principal mode de déplacement sur 
notre territoire à l’habitat peu dense. Mais l’augmentation du prix du 

carburant impacte fortement le budget déplacements 
et la voiture représente la moitié des émissions de 
gaz à effet de serre du secteur des transports. Sans 
compter qu’une partie de la population ne peut pas 
ou ne peut plus conduire. »
Pour tenter d’apporter des réponses, Lannion-Trégor 
Communauté se donne les moyens. Une expérimenta-
tion de deux nouvelles lignes est en cours sur le secteur 
de Plestin-les-Grèves ainsi qu’une enquête auprès de 
la population sur le secteur de Tréguier pour lancer 
là-aussi une expérimentation de transport. Dans tous 
les cas, ces expérimentations s’articulent autour des 
besoins recensés auprès de la population.

Gare de Lannion, un dimanche soir. Ethan, 19 ans, en BUT 
informatique, monte dans le bus de la ligne G stationné 
devant la gare. En expérimentation depuis septembre 
2023, ce service du dimanche soir en période scolaire, 
entre la gare et l’IUT et mis en place par LTC, est calé sur 
l’arrivée des trains. « C’est très pratique », confirme Ethan. 
« Sans cela, je devrais me lever à 5 h à Brest le lundi matin ». 
Mathieu, même âge même cursus, le rejoint : « Sans ce 
bus, j’irai à pied ! ».

d’infos : Ligne G : gare Parvis Jean Macé – LTC (près de l’IUT). Le 
dimanche : 19h - 20h25 - 21h23.
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AUTOUR DE TRÉGUIER

De mi-août au 30 septembre, les habitants 
de 12 communes situées autour de Tréguier 
ont été invités à répondre anonymement 
à un questionnaire afin d’affiner une solu-
tion de transport en commun selon leurs 
besoins. Il s’agit de leur faciliter l’accès aux 
services de santé, commerces, administra-
tions, loisirs, etc.

Quatre lignes locales sont en effet à 
l’étude, en concertation avec les élus 
des communes concernées, à savoir 
Camlez, Coatréven, Langoat, Lanmérin, La 
Roche-Jaudy, Minihy-Tréguier, Penvénan, 
Plougrescant, Plouguiel, Tréguier, Trézény 
et Troguéry. Compte tenu de l’attractivité 
de Lannion en matière de déplacement 
pour les habitants des communes situées 
à l’ouest du pôle, la ligne « Ouest » serait 
à destination de Lannion. Yves Peurou, 
maire de Trézény, atteste : « Du fait de notre 
situation géographique, beaucoup d’entre 

nous se tournent vers Lan-
nion mais d’autres sont 
aussi intéressés par Tré-
guier. C’est assez partagé. 
Dans tous les cas, comme 
partout, notre population 
est vieillissante et elle a 
besoin d’être transportée. 
Voir une ligne arriver serait 
une bonne chose. Quand les 
gens verront un bus passer 
au bourg, ils l’expérimente-
ront et peut-être verront-ils 
que cela pourrait leur être 
utile. »

À Plouguiel, à l’instar de toutes les autres 
communes, on sait que l’on pourra véri-
tablement quantifier les besoins selon le 
nombre de personnes qui prendront le 
bus au cours de l’expérimentation. Pierre 
Huonnic, maire de Plouguiel observe : « Les 
besoins sont difficiles à quantifier. On nous 
réclame des transports en permanence alors 
nous avons tous travaillé pour lancer cette 
expérimentation. Nous savons que pour les 
jeunes, par exemple, rejoindre les plages 
n’est pas si facile. Pour d’autres, c’est aller 
au marché de Tréguier ou à France services 
pour ses démarches administratives. L’expé-
rimentation nous dira s’il faut poursuivre. La 
première chose, c’est que les gens prennent 
le transport en commun ! »

Les lignes étudiées sont les suivantes : 
Plougrescant < > Tréguier via Penvé-
nan, Camlez, Langoat, Minihy-Tréguier ; 
Plougrescant < > Tréguier via Plouguiel ; 
Troguéry < > Tréguier via La Roche-Jau-
dy, Langoat, Minihy-Tréguier ; Coatré-
ven < > Lannion via Kermaria-Sulard, Tré-
zény, Lanmérin, Rospez. Des changements 
pourront être opérés selon les résultats 
de l’enquête.
Suite à cette enquête dont les éléments 
n’étaient pas encore connus au moment 
du bouclage de ce magazine, ces lignes de 
transport pourraient être proposées à titre 
expérimental, au premier semestre 2025. 
En fin d’expérimentation, un bilan de la 
fréquentation serait réalisé pour déterminer 
si ces lignes peuvent être pérennisées.  

+ d'infos
Contactez la plateforme relations usagers 
Du lundi au jeudi, de 8h30 à 12h et de 13h30 à 17h30 
Le vendredi, de 8h30 à 12h et de 13h30 à 17h 
Tél. : 02 96 05 55 55 - info-usagers@lannion-tregor.com
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DAVANTAGE DE SERVICES 
POUR LES PETITS ET LES JEUNES

À PLEUDANIEL, LA CRÈCHE TY MOUSS 

OUVERTE TOUTE LA SEMAINE

POUR LES JEUNES !

La crèche Ty Mouss de Pleudaniel accueille 
les enfants de 2 mois et demi à 4 ans toute 
la semaine depuis début septembre. Si-
tuée sur la zone artisanale de Kérantour, 
la crèche a été repensée pour optimiser 
son accueil des tout-petits, une quinzaine 
au total. Hall d’entrée, dortoir, espace de 
restauration : tout a été revu et l’équipe 
encadrante s’est étoffée.
Auparavant, Ty Mouss ouvrait deux jours 
par semaine. Pour Denise Prud'Homm, 
vice-présidente à LTC, en charge de l'en-
fance-jeunesse, « cela ne correspondait 
plus aux besoins des familles au quotidien. 
Il leur devenait difficile de trouver un mode 
d’accueil adapté à leurs besoins, notam-

Une équipe de six personnes 
accueille une quinzaine 

d’enfants tous les jours de la 
semaine.

ment du fait de la diminution du nombre 
d’assistants maternels sur le territoire. Cette 
évolution d’accueil permet d’optimiser une 
structure existante et de proposer un mode 
d’accueil adapté aux familles ».  

d’infos : accueil de 7h30 à 18h30, du lundi au 
vendredi. Infos auprès de l’animatrice du Relais  

           Petite Enfance (RPE) : 07 86 00 89 29 – Maison  
          Communautaire Kerantour à Pleudaniel. 

Les secteurs de la petite enfance, de l’enfance et de la jeunesse 
(ou service aux familles) connaissent des mutations ces derniers 
temps dans le nord-est de l’agglomération. De nouveaux services 
et infrastructures ont vu le jour pour répondre aux besoins des fa-
milles qui habitent sur l'ensemble des communes dans les secteurs 
de Tréguier et de Lézardrieux.

Killian Abalam est animateur. Il est arrivé 
en septembre sur le secteur de Tréguier 
et de Lézardrieux. Son rôle ? Être là pour 
les jeunes, les écouter et les accompagner 
dans leurs envies de projets. Embauché 
au sein du Cias (Centre intercommunal 
d’action sociale) de LTC, Killian va en effet 
mettre en place un service jeunesse com-

mun aux pôles de Tréguier et Lézardrieux. 
Il sera dédié aux jeunes de 11 à 18 ans au-
tour d’animations créées pour eux et avec 
eux. Killian accompagnera également les 
jeunes adultes jusqu’à 30 ans dans leurs 
démarches diverses. Ce poste est nouveau, 
tout comme la présence d’un animateur 
jeunesse est une nouveauté dans le pay-

Dans les prochains mois, Killian va 
aller au devant des jeunes, dans 

les collèges, lycées et autres lieux.

sage nord-est de l’Agglo. 
« Oui, tout est à construire, 
s’enthousiasme-t-il. Nous 
sommes partis du constat 
qu’il y avait peu de choses 
pour les jeunes dans ce 
secteur, rien n’existait 
après le centre de loisirs. » 
Désormais Killian s’attelle 
à construire un réseau rela-
tionnel pour identifier ces 
jeunes, leurs activités et 
leurs souhaits. « Notre ob-
jectif est de guider les ados 
pour les aider à créer des 
animations qu’ils peuvent 
ensuite gérer de façon au-

tonome, tout en bénéficiant de la présence 
d’un adulte. »

BIENTÔT UN LOCAL ?
Pour le moment, Killian Abalam a un bu-
reau provisoire à Tréguier, dans les locaux 
de la mairie. « Il y aura un local d’accueil 
où les jeunes viendront pendant les per-
manences », précise-il. À l’image des lieux 
d’accueil de Plouaret, Cavan ou Ploumil-
liau, particulièrement prisés des jeunes. 
Originaire de Cavan, Killian, 25 ans, est 
diplômé en Sciences de l’éducation. Il a 
travaillé en centre de loisirs, également 
auprès d’enfants en situation de handicap, 
sans compter les encadrements d’enfants 
au foot ou autres expériences pendant ses 
études. Souriant, décontracté et avenant, 
Killian a bien des atouts pour garantir un 
climat de confiance auprès des jeunes. 
« Les ados, ça me plaît, je suis enthousiaste 
de pouvoir me projeter à la réalisation de 
projets avec eux ! »  

d’infos : Killian Abalam - Tél. 06.76.99.51.17 
jeunesse.treguierlezardrieux@lannion-tregor.com
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Afin de renforcer une offre de services contri-
buant au maintien des personnes à leur do-
micile, l'Agglo a mis en place une nouvelle 
expérimentation de service de portage de 
repas sur le pôle de Tréguier. À partir de sep-
tembre et pendant 8 mois, le Cias (Centre 
intercommunal d’action sociale) de l’Agglo or-
ganise un service de portage de repas sur les 
communes de Camlez, Coatréven, Langoat, 
Lanmérin, La Roche-Jaudy, Minihy-Tréguier, 
Penvénan, Plougrescant, Plouguiel, Tréguier, 
Trézény et Troguéry. L’objectif de ce projet est 
de répondre à un besoin de la population et 
surtout de permettre aux personnes âgées 
de rester vivre chez elles le plus longtemps 
possible. Ce service s’adresse aux personnes 
de 60 ans et plus ou en situation de handicap 
résidant sur l’une des communes du pôle 
de Tréguier, ou de moins de 60 ans faisant 
face à un accident de la vie. Joël Philippe, 
délégué à LTC auprès des personnes âgées, 
analyse : « Bien vieillir est une des priorités 
de l’Agglo. Bien manger en restant chez soi, 
ne pas être déraciné, participe au bien-être 
de la personne. Sans compter que cela coûte 
moins cher de rester dans sa maison. Il ne 
faut pas oublier que les revenus sont souvent 
assez modestes dans notre secteur. » Lors de 
sa tournée de livraison, l’agent de portage 
également appelé « veilleur social » s’assure 
que le bénéficiaire se porte bien et que les 
repas sont bien consommés. S’il constate un 
problème, il alerte les référents désignés par 
le bénéficiaire. L’élu constate : « Bien sûr, le 
portage de repas va prendre un peu de temps 
à s’installer mais on a déjà des bons retours. »

d’infos : CIAS : 02 96 05 54 25
cias.contact@lannion-tregor.com

PORTAGE DE REPAS 
SUR LE SECTEUR DE TRÉGUIER

UN NOUVEL ACCUEIL DE LOISIRS

PETITE BULLE :  

SOUFFLEZ EN FAMILLE !

Depuis le 3 septembre, les enfants de 3 
à 12 ans sont accueillis les mercredis et 
pendant les petites vacances scolaires, 
dans l’école publique de Pleumeur-Gau-
tier. Jusqu’à présent, un accueil existait 
à Pleudaniel et à Pleubian pendant les 
vacances mais jamais le mercredi. Les 
enfants se rendaient donc à l’accueil de 
Minihy-Tréguier qui arrivait à saturation. 
La demande étant croissante, ce nouvel 

accueil vient combler, là-aussi, des besoins sur cette partie du Trégor.
En juillet et août, cet accueil de loisirs s’effectuera à Pleubian, en bord 
de mer. Orlane Boucher, responsable de l’accueil de loisirs sur ce sec-
teur constate : « Les locaux sont bien adaptés aux 20 enfants que nous 
pouvons accueillir. L’école est accueillante ainsi que la cantine. Tout est 
clos, les enfants peuvent circuler facilement et librement. »  

Aujourd’hui, on fait le tour du 
monde ! Les ateliers de la période 

d’automne sont consacrés à 
l’exploration des cinq continents.

Née au printemps dernier en partenariat avec la PMI (Protection 
Maternelle et Infantile), l’initiative répond au manque de structures 
dédiées à l’accueil des parents-enfants sur les secteurs de Ples-
tin-les-Grèves et Plouaret. Delphine et Anne-Gaëlle, animatrices 
des Relais petite enfance, expérimentent deux fois par mois ces 
matinées « qui offrent aux parents une pause avec leurs enfants 
dans un cadre propice aux rencontres ». Les professionnelles sont 
là pour « faciliter le lien, écouter et orienter si besoin ». Ici, l’accueil 
est libre entre 9h30 et 11h30, chacun y passant le temps qu’il 
souhaite. Même si l’espace est agrémenté de tapis et de jeux, 
aucune activité n’est imposée, « les tout-petits ont surtout besoin de 
disponibilité », rappellent les deux éducatrices de jeunes enfants, 
alors que deux familles franchissent la porte du relais, prêtes à 
buller en ce jeudi matin.  

d’infos : Prochaines Petites bulles : le 4 nov. à Ploumilliau, le 18 nov. à 
Plouaret, le 5 déc. à Plestin, le 16 déc. à Ploumilliau. Sans inscription. Infos : 

           Delphine Cozic 06 30 10 04 57 et Anne-Gaëlle Rayer 07 85 65 41 90. 
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Alemañ eo brav ar gwel etrezek Per-
roz-Gireg hag an tornaodoù. Amañ 
e komañs Aod ar Vein Ruz en em 

astenn a-hed 11 km betek Penn Bic’hid e 
Trebeurden. » E-giz-se e krog Bleuñvenn 
Konan, den a-youl vat er gevredigezh 
Nevez Amzer, gant he fourmenadenn e 
brezhoneg tro-dro da Bloumanac’h, war 
parklec’h ar semafor. Goude-se e lavar : 
« Ar ger Perroz a zeu eus Penn ar Roz. Gant 
ar ger Roz e konter anv eus plant, ar brug, 
ar raden... N’eo ket liammet tamm ebet 
ouzh al liv roz avat ! Gant an amzer eo 
deuet Penn ar Roz da vezañ Penn Roz, ha 
Perroz a-benn ar fin. »

Emañ Bleuñvenn Konan e penn an troioù-
bale-se war arvor Perroz abaoe 2018, pa 
oa deuet an dud eus Ti an Arvor da gavout 
anezhi evit krouiñ an abadennoù-se evit 
ar vrezhonegerien. « Ma bro eo, hini ma 
zud ha ma zud kozh eo ivez. Douarour ha 
kelenner e oa ma zad, ha treuzet em eus 
an douaroù-mañ a-hed ma bugaleaj en 
ur selaou e zanevelligoù. Savet em eus an 
dro-vale-mañ diwar an istorioù-se, evit 
lakaat an dud d’anavezout an arvor dre 
sellboentoù a bep seurt : an douarouriezh, 
al loened, ar sevenadur, ar brezhoneg, tud 
ar vro. » Distroomp war gwenodenn ar 
valtouterien, e Porzh Rolant, ma komzer 
diwar-benn an douarouriezh just a-walc’h. 
« Amañ emaomp e-kreiz Aod ar Vein Ruz, 
ar c’harregadoù greunvaen zo 300 mi-
lion a vloavezhioù. An takad brudetañ eo 
hag an hini yaouankañ ivez », a lavar hon 
heñcherez deomp. « E Bic’hid emañ an 
takad koshañ hag ar greunit zo hanter 
yaouankoc’h evit an Douar ! ». Da lavaret 
eo 2,2 miliard a vloavezhioù mui-pe-vui... 
Goude-se e klever gerioù teknikeloc’h : 
kouarz, feldspat ha mika ac’h a d’ober ar 
greunit, hag an oksidennoù houarn a laka 
ar roc’h da vezañ roz... « Bezañ zo aodoù 

mein ruz e lec’hioù all dre ar bed : e Sina, er 
Sechelez, er C’hanada... met amañ emañ 
an hini vravañ ! », eme hon heñcherez en 
ur vousc’hoarzhin.

Goude-se e laka ar gaoz war al labour er 
mengleuzioù a roe peadra da vevañ da 
250 den, war ar Skewell, a zo un takad 
mor don ha leun a besked ma’c’h ae he 
mamm-gozh hag he mamm-guñv da bes-
keta evit kavout boued gwechall-gozh, 
war Enezioù ar Jentilez ha war gward 
diwezhañ an tour-tan en Enez ar Breur, 
a-raok ma voe lakaet da emgefreek e 2007. 
« Ambroug a ran ar weladennerien e-pad 
div eurvezh, hag int a ambroug ac’hanon 
er gaozeadenn. Komz a reomp asambles, 
ar pezh a zo dudius. Un dro-vale eo evit 
ober anaoudegezh gant an arvor koulz 
hag evit toullañ kaoz e brezhoneg ! », eme 
Bleuñvenn Konan birvilh enni. 

*Greunvaen, greunit, maen-greun, 
maen-grouan, maen-ruz... Kalz a 
c’herioù zo evit komz eus ar maen-se.

Muioc’h a ditouroù. Evit gouzout pegoulz e vo 
an troioù-bale e brezhoneg, aozet gant Ti an 

         arvor Ploumanac’h hag ar gevredigezh Nevez 
         Amzer : nevez.amzer.tregastell@gmail.com

 
MEIN RUZ : 
AMAÑ EMAÑ AR REOÙ 
VRAVAÑ ! 
GRANIT ROSE : 
LE PLUS BEAU EST ICI !

Douarouriezh : Géologie
Gwenodenn ar valtouterien :
Sentier des douaniers
Aod ar Vein ruz :
Côte de Granit rose
Greunvaen, greunit : granit(e)
Emgefreek : automatique
Danevelligoù : anecdotes
Sellboentoù : points de vue

LEXIQUE
Geriaoueg

RÉSUMÉ
Bleuñvenn Konan est per-
rosienne, bretonnante, et 
bénévole de l'association 
Nevez Amzer. Un dimanche 
par mois, à la belle saison, 
elle accompagne des vi-
siteurs pour une balade 
à la découverte du site 
de Ploumanac'h, en bre-
ton. Une balade émaillée 
d'anecdotes familiales, 
d'informations historiques, 
géologiques, culturelles, 
mais aussi d'échanges en 
breton. 

RETROUVEZ LA VERSION EN FRANÇAIS SUR WWW.LANNION-TREGOR.COM/TOUS-LES-NUMEROS-DU-T

Bleuñvenn Konan, Perroziadez ha 
brezhonegerez anezhi, a gas an dud kurius war 
gwenodennoù Ploumanac’h evit anavezout an 
arvor e brezhoneg. Un dro-vale diouzh he mod 

dezhi ha graet gant entan !
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LES GENS DU TRÉGOR
UD BRO-DREGER



TOUT POUR
LA MUSIQUE

ÊTE-À-TÊTE
PENN-OUZH-PENN

1995 NAISSANCE À LANNION

2013 BACCALAURÉAT À LANNION

ENTRE AU CONSERVATOIRE DE SAINT-MAUR-DES-

FOSSÉS ET AU CONSERVATOIRE DE PANTIN

2016-2018 REVIENT RÉGULIÈREMENT DANS LE 

TRÉGOR POUR DIRIGER LA MANÉCANTERIE

2019 DIPLÔME D’ÉTUDES MUSICALES

QUITTE PARIS, PREND LA DIRECTION DU CHOEUR,

 SA CARRIÈRE EST LANCÉE

FRANÇOIS-XAVIER KERNIN
BIOGRAPHIE

IL VOULAIT ÊTRE CHANTEUR ET IL L’EST DEVENU. ET BIEN PLUS 
ENCORE. À 29 ANS, FRANÇOIS-XAVIER KERNIN, LANNIONNAIS, 
A DÉJÀ ACCOMPLI UN PARCOURS ARTISTIQUE INTENSE OÙ IL 
EST TOUR À TOUR DIRECTEUR ARTISTIQUE, CHEF DE CHŒUR, 
CHANTEUR ET PROFESSEUR D’ORGUE. TOUT A COMMENCÉ LE 
JOUR OÙ IL A COMPRIS CE POUR QUOI IL ÉTAIT FAIT.



TOUT POUR
LA MUSIQUE

Quand le regard perçant balaie les pupitres 
sommés au silence et que la main levée 
s’apprête à fendre l’air, les choristes font 

corps avec leur chef. Et voilà la musique qui 
commence. Celle qui rassemble et qui se partage 
avec le public. Sans doute, la meilleure des places 
pour François-Xavier Kernin, le jeune chef de 
chœur de la maîtrise des Petits Chanteurs de 
Lannion. Depuis 2019, il dirige le chœur presque 
centenaire du collège Saint-Joseph. Il lui a donné 
une nouvelle impulsion en créant une « maîtrise » 
à l’image de son ambition : un enseignement 
du chant et une formation musicale. Au sein 
de classes aménagées (5h hebdomadaires) 53 
collégiens constituent le chœur (rejoint par 25 
lycéens, 50 adultes et 35 pré-maîtrisiens). Au final, 
quelque 150 choristes sont sous sa baguette… 
rigoureuse et plaisante à la fois. « Pour faire des 
choses belles, il faut de l’exigence et du plaisir. 
Je sais les résultats que je veux obtenir avec eux, 
mais ce qui m’importe d’abord, c’est qu’ils soient 
contents de faire de la musique. » La musique 
justement, celle qu’il explore tous azimuts avec 
« une tendresse particulière pour la musique de 
la Renaissance et du XXe siècle ». Ou le chant en 
langue bretonne, sacré ou populaire. « Le breton 
est dans notre oreille, dans notre patrimoine. 
J’aspire à le faire vivre, oui. »

LE TRÉGOR, UN CHOIX
Diplômé du prestigieux Conservatoire de Saint-
Maur-des-Fossés, en 2019, François-Xavier Kernin 
cumule les compétences : chant lyrique, orgue, 
direction de chœur et écriture musicale. Pendant 
ces six années d’études, il suit parallèlement le 
cursus de musicologie de la Sorbonne et le 
Conservatoire de Pantin. Et puis, la petite corde 
trégorroise se met à vibrer. Là-bas, un chœur 
d’enfants est constitué, il le connaît puisqu’il est 

revenu régulièrement le diriger depuis 2016, au 
décès de son chef de chœur, son propre père. 
« Je voulais que les enfants continuent à chanter, 
comme moi, je l’ai fait, enfant. J’avais plein d’idées 
pour ce chœur », résume-t-il sobrement. Fort 
d’expériences significatives en direction, il décide 
de revenir à Lannion. La maîtrise constituera alors 
le socle de son travail artistique. Porté par la voix 
(de haute-contre), il s’associe par ailleurs à des 
projets amateurs ambitieux ou professionnels : 
Mélisme, SperaCanta et la troupe d’opéra Barbe 
Bleue... En 2023, le Conservatoire du Trégor crée 
une classe d’orgue qu’il dirige. François-Xavier 
Kernin revient alors à ses premières amours : 
l’orgue, qui avait lancé son apprentissage de la 
musique à l’âge de 13 ans. Avec ses 9 élèves, cette 
classe d’orgue est unique dans le département 
et accessible dès le CE1, sans limite d’âge. 
« Mes élèves sont super motivés ! L’orgue est un 
instrument obscur auquel on donne à tort une 
connotation fausse », défend-il.
Parce que la musique est un continent sans 
frontières, le chef de chœur tisse des passerelles 
autour du chant. « Lannion, sur le plan musical, est 
dingue. Le Conservatoire a une forte proposition de 
chant soliste. J’adore les projets entre musiciens 
et regroupant les institutions et autres ! » Voilà 
comment François-Xavier Kernin compose sa 
partition : sur un tempo allegro qui semble dire on 
est bien là ensemble, chantons et chantons bien ! 
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Depuis les années 70, plusieurs baies bretonnes sont 
touchées par des marées vertes. C’est notamment 
le cas de celles de la Lieue de Grève et du Douron. 

Ce phénomène est depuis quelques années fortement 
médiatisé, avec une responsabilité de l’agriculture souvent 
pointée du doigt. Pourtant, de nombreux agriculteurs et 
agricultrices se sont engagés et agissent pour faire évoluer 
leurs pratiques. 
Au travers des photos de Yoan Briere (La Lanterne) et des 
podcasts de Yann Lever (Micro-ondes & Crustacés), l'expo-
sition Paroles dans les champs, montée par Lannion-Trégor 
Communauté et An Dour (service public de l'eau de Morlaix 
Communauté) nous fait découvrir les visages et la vie de ces 
agriculteurs · trices qui façonnent les paysages de la Lieue 
de Grève et du Douron au fil des saisons. 
Plusieurs générations se sont prêtées au jeu et ont livré des 
témoignages sincères de leur quotidien et de leur engage-
ment. Quelles sont leurs méthodes de travail ? Comment 
s’adaptent-ils à leur situation en bassin versant touché par 
la prolifération des algues vertes ? Quelle est leur vision du 
futur de ce territoire qui leur est cher ?
En agriculture conventionnelle et biologique, en maraîchage 
ou élevage bovin en passant par l’arboriculture et les grandes 
cultures, tous partagent la même passion de la terre et des 
paysages trégorrois et ont à cœur de les préserver.  

Abaoe ar bloavezhioù 1970 e vez saotret un toullad 
baeoù e Breizh gant lanvioù glas. C’hoarvezout a ra e 
bae al Lev-Draezh hag e bae an Douron. Er mediaoù e 

klever kaozeal kalz diwar-benn an darvoudoù-se hag alies 
e vez tamallet bed al labour-douar evit kement-se. Kalz 
labourerezed ha laboureriendouar zo engouestlet avat ha 
cheñch a reont o doareoù da labourat.

An diskouezadeg Komzoù er parkeier, lañset gant 
Lannuon-Treger Kumuniezh hag An Dour (servij 
publik an dour e Montroulez Kumuniezh), a laka 
ac’hanomp d’ober anaoudegezh gant penn ha 
buhez al labourer·ien·ezed hag a vez o stummañ hon 
dremmvroioù a-hed ar mareoù-bloaz tro-dro d’al Lev-
Draezh ha d’an Douron, gant poltredoù tennet gant 
Yoan Briere (La Lanterne) ha podkastoù sevenet gant 
Yann Lever (Micro-ondes & Crustacés). Meur a rummad 
tud o deus kemeret perzh ha kontet dimp eus o buhez 
pemdez hag eus o engouestl en ur mod frank. Penaos 
e labouront ? Penaos e reont evit en em ober diouzh 
ar fed m’emaint en un diazad doureier lakaet fall gant 
bezhin glas o paotaat ? Penaos e welont an amzer-da-
zont er vro-mañ, hag a zo tomm o c’halon outi ?  Koulz el 
labour-douar ordinal hag en hini biologel, el liorzherezh 
legumaj hag er sevel saout, pe e c’hounezfent gwez pe 
parkadoù edaj bras, e vezont tout entanet gant douaroù 
ha neuzioù Bro-Dreger a fell dezhe gwareziñ.  

AGRICULTURE  
PAROLES DANS LES CHAMPS 
KOMZOÙ ER PARKEIER

Les podcasts sont 
disponibles sur Spotify 
et Deezer.

De gauche à droite : 
Hubert Follezour 
à Ploumilliau, 
Anne-Lise Blouin à 
Plouigneau, Isabelle 
Adam à Plestin-les-
Grèves et Dorian 
Bourel à Plouegat-
Guérand.

« Un agriculteur doit être un comptable, un 
éleveur, un cultivateur, un gestionnaire, un 
bricoleur aussi, maçon à ses heures perdues, 
charpentier, couvreur et bien sûr vétérinaire. »
Guillaume Trédan - Vaches laitières - Plouzélambre

« J’essaye de participer activement à la beauté du 
paysage local, je suis allé regarder sur internet des photos

satellites du secteur dans les années 50 […] j’essaye de
reproduire les bonnes idées des anciens, j’espère

qu’il y aura de plus en plus de bocage. »
Maxime Pasquier - Arboriculteur - Lanvellec
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BUHEZ PEMDEZ
EMPS PARTAGÉ



ÀTréguier, au numéro 10 de la rue 
Renan, donnant sur la place du 
Martray, la maison d’artisan-mar-

chand est l’un des rares exemples de 
demeure de la fin du XVe siècle dont la 
façade en pan de bois sur poteaux est 
toujours en place. Elle a été acquise en 
2016 par son propriétaire anglais, tombé 
sous le charme de la ville.

CAMPAGNE DE RAVALEMENT
Avec sa façade dégradée, la maison est 
l’une des 63 à Tréguier à avoir été iden-
tifiées dans le cadre de la campagne de 
ravalement lancée en 2020. « Dix chantiers 
sont en cours, et trois à quatre finalisés », 
détaille Fanny Godé, au service urbanisme 
de Tréguier. Une action menée dans le 
contexte de l’Opération programmée 
d’amélioration de l’habitat et de renouvel-
lement urbain (OPAH-RU), visant à faciliter 
la réhabilitation des logements privés 
dans le centre historique et à financer ces 
travaux par des subventions publiques. 
« La bâtisse étant inscrite aux Monuments 
historiques, une préconisation de travaux a 
été établie par l’architecte du patrimoine, 
sous le contrôle de l’architecte des bâti-
ments de France », renseigne Margot Moi-
neau, chargée de mission urbanisme et 
patrimoine à LTC. Les points prioritaires 
de rénovation portaient « sur les poteaux 
dégradés, un problème d’infiltrations par 
la toiture, non éligible à la subvention, les 
bois de la façade à contrôler, à restaurer, 

HABITAT  
FAÇADES : DES AIDES POUR 
FINANCER VOS TRAVAUX

les pignons à rejointoyer ainsi que les rem-
plissages entre les pans de bois à refaire. »

LES SUBVENTIONS 
Le propriétaire a bénéficié d’une aide de 
8 145 € attribuée par LTC et une autre du 
même montant par la Ville. Le versement 
intervient à la fin des travaux. Au préa-
lable du chantier, un diagnostic des pans 
a bénéficié de cette double subvention, 
à hauteur de 40 % du coût, soit deux fois 
790 €. Par ailleurs, le label Petite Cité de 
Caractère, attribué à Tréguier, permet au 
propriétaire de bénéficier de 15 000 € 
de subvention complémentaire, et de 
67 818 € par la Drac (Direction régionale 
des affaires culturelles), pour la façade et 
toiture inscrites au titre des monuments 
historiques. Guirec Arhant, vice-président 
à LTC, en charge du patrimoine et de l’ha-
bitat salue ce travail de rénovation exem-
plaire : « C’est une réalisation concrète 
de l'OPAH-RU lancée par Lannion-Trégor 
Communauté et la ville de Tréguier. Un 
pan de bois sauvé au pied de la cathédrale 
Saint-Tugdual. Un projet symbolique qui 
illustre le succès en cours d'opérations de 
ravalement de façades qui révèlent des 
pans de bois insoupçonnés. Et que dire 
du travail exceptionnel des entreprises 
qui sont intervenues ? Elles ont démon-
tré qu'elles possédaient un savoir-faire 
incroyable. » 

Depuis trois ans, Lannion-Trégor Communauté 
est engagée dans une démarche d’élaboration 
de trois grands plans, dont le PLUi-H (Plan local 

d’urbanisme intercommunal et de l’Habitat) traitant 
dans un document unique les volets « urbanisme » et 
« habitat ». L’élaboration de ces documents se fait en 
concertation avec les habitants, les élus et un ensemble 
de partenaires. À ce jour, près de 500 personnes ont 
assisté aux différents temps de concertation et 140 pro-
positions ont été formulées autour de l’habitat, des 
mobilités, de l'économie, de l’environnement ou de la 
transition énergétique.
Gervais Egault, président de Lannion-Trégor Communau-
té, se veut rassurant : « Le logement reste notre priorité, 
même avec le Zéro Artificialisation Net (ZAN). Dans toutes 
les communes, il peut y avoir une programmation de 

AMÉNAGEMENT  
PLUI-H : SON ÉLABORATION SE POURSUIT

logements, et une capacité à faire. » Il ajoute : « S’il y a des blocages 
financiers, le plan « boost » de Lannion-Trégor Communauté viendra 
soutenir les projets des maires. »  Et de rappeler que le PLUi-H apporte 
aussi des avantages. « Des changements de destination de bâtiments 
seront possibles, ce qui n’est pas le cas actuellement dans certains PLU 
communaux, afin d’y créer des logements, notamment en campagne. » 
Le PLUi-H, document stratégique pour l’aménagement du territoire, 
nécessite à la fois un travail technique important, ainsi que de nom-
breux temps d’échanges, sur un temps long, afin de répondre aux 
différents enjeux posés.
Ce document devrait être arrêté par le conseil communautaire à l’été 
2025, puis soumis à enquête publique fin 2025-début 2026, en vue 
d’une approbation à la fin du printemps 2026. 

d’infos : www.lannion-tregor.com (rubrique PLUi-H)

La vieille bâtisse à pans 
de bois marrons va 

bientôt retrouver son 
lustre d'antan.
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La bibliothèque, dans une commune, 
c'est souvent le premier maillon pour 
l'accès à la lecture et à la culture. En 

territoire rural, c'est parfois le seul équi-
pement culturel », pose Guirec Arhant, 
vice-président à LTC, en charge de la 
culture. D'où l'importance pour la col-
lectivité de les soutenir. Le territoire in-
tercommunal compte 48 bibliothèques 
municipales et deux associatives. Beau-
coup d'entre elles sont portées par des 
bénévoles. Elles offrent un service de prêt 
de documents (livres, revues, DVD...), mais 
proposent aussi des animations, confé-
rences, expositions. Ce sont des lieux de 
rencontre, avec parfois des services inno-
vants (grainothèque, prêts d'instruments 
de musique...) et agissent souvent dans les 
écoles, les Ehpad, etc. « Ces bibliothèques 
promeuvent la lecture et sont de fait un 
service public. Mais sur LTC, leur fonction-
nement est inégal (professionnalisation, 
informatisation, etc.), c'est pourquoi nous 
travaillons à la mise en place d'un réseau 
de lecture publique », explique Christophe 
Masure, chargé de mission au dévelop-
pement culturel à LTC.
L'objectif d'un réseau est de renforcer les 
services à la population, d’accompagner 

les bibliothécaires pour conforter ce service, mais aussi de lancer une 
dynamique territoriale. La gestion des bibliothèques restant du ressort 
des communes. Cette création de réseau de lecture publique est en 
effet un des enjeux du Pacte Culturel signé avec la Région Bretagne et 
la DRAC pour la période 2023-2026.

LES BESOINS IDENTIFIÉS
C'est dans ce contexte qu'entre mars et juillet 2024, un prestataire 
a réalisé un diagnostic sur le terrain, identifiant les besoins des bi-
bliothèques, leurs points forts et leurs points faibles. Aujourd'hui, 
élus communautaires, élus communaux et bibliothécaires travaillent 
ensemble à l'élaboration de plusieurs scénarios, regardant aussi ce 
qui se fait dans les réseaux voisins. Plusieurs pistes sont possibles : 
renforcer les actions communes (faire venir un auteur, une exposi-
tion...), travailler en commun sur des problématiques (comment faire 
venir un nouveau public), ou même envisager un réseau de collections 
complémentaires, sur tout ou partie du territoire, où l'usager pourrait 
réserver en ligne un ouvrage dans n'importe quelle bibliothèque, 
l'emprunter dans telle commune et le ramener dans telle autre, grâce 
à une navette. Guirec Arhant conclut : « Les scénarios seront proposés 
d'ici la fin de l'année. Rien ne sera imposé, chaque commune restant 
libre de son fonctionnement. Mais on constate clairement que beaucoup 
de choses se font dans les réseaux existants et que ça porte ses fruits, 
augmentant le nombre d'usagers. » 

DES LIVRES FACILES À LIRE

Marielle Péron, Françoise-
Thérèse Toupin et Martine Le 
Gall, bénévoles, trouvent des 

pépites dans le nouveau rayon 
Facile à Lire.

En mai, les 
bibliothécaires ont 
travaillé en ateliers 

pour enrichir le 
diagnostic de 

territoire.

CULTURE  
VERS UN RÉSEAU DE BIBLIOTHÈQUES ?

C'est un nouveau rayon placé à l'entrée de la bibliothèque 
de La Roche-Jaudy, bien en vue. On y trouve une sélec-
tion de livres choisis pour leur facilité de lecture : des 
romans courts, avec des petits chapitres, ou écrits un 
peu plus gros. « Ils sont estampillés Facile à Lire. C'est une 
invitation à la lecture pour les personnes qui lisent peu, ou 
pas facilement, ou pour des personnes qui apprennent le 
français », explique Françoise-Thérèse Toupin, bénévole 
à l'origine de ce projet. Lancé en mai 2023 après une for-
mation, le projet s'est concrétisé un an plus tard avec la 
Bibliothèque des Côtes d'Armor, qui l'a financé et qui prête 
les livres. « Maintenant que le rayon est prêt, à nous de le 
faire vivre. Le public visé vient peu à la bibliothèque, nous 
devons mettre en place une médiation et aller chercher le 
public auprès des partenaires sociaux. Ce sera la seconde 
étape ! », prévoient les bénévoles.O
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La malle de prév’ assure un minimum de sé-
curité durant un événement », expliquent 
Louane et Estelle, deux étudiantes en 2e 

année d’études d’infirmière à l’IFSI de Lannion. 
Pour organiser au mieux leur soirée d’inté-
gration, elles se sont procuré cette malle 
auprès du Cias de LTC, qui intervient en re-
lais d’Addiction France et de l’Orange Bleue 
dans le domaine de la prévention en milieu 
festif. « On a suivi une formation spécialisée 
sur l’utilisation de la malle et de tous les dis-
positifs qui s’y trouvent, poursuivent-elles, le 
but était de nous initier, pour que l’on puisse 
transmettre les informations aux participants ». 
Des bouchons d’oreilles aux éthylotests, en 
passant par de la documentation, le contenu 
est complet et joue la carte de la prévention. 
Cette démarche montre l’engagement des 
étudiants pour des soirées à la fois festives 
et responsables. 

RENTRÉE GALACTIQUE
RETROUVEZ LES RÉPONSES DES MOTS FLÉCHÉS SUR WWW.LANNION-TREGOR.COM

LE TRÉGOR EN MOTS FLÉCHÉS
Mot à deviner en 9 lettres,  
Menhir de Penvénan :

1            2            3           4            5           6            7            8            9
À deviner en 9 lettres
Menhir de Penvénan

CHRISTOPHE LEVERD

Manoir de 
Lanmodez Notion L'argon au 

labo

Port de 
Plestin-les-

Grèves
Façon Ingurgite

Artère Quatre chez 
les romains

Copines Direction

Le bout du 
drap

Sainte en 
abrégé

Champion Capitale 
d'Europe

Imagine Nations

Pour trois 
fois

Article 
espagnol

Support de 
golf

Vision

Pour une 
surprise

Au début de 
la période

Obtint

Plage de 
Trébeurden

CC LANNION TREGOR

Porté 
préjudice

Plage de 
Plougrescant

Poétesse du 
Trégor Choisi

Ourlet

1

5

6

7

4

3

8

9

2

SANTÉ  
LA MALLE DE PRÉV' : 
PRÉVENTION 
ET SÉCURITÉ
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Jeudi soir,  jour de marché à Plouguiel. 
À la faveur d’un rayon de soleil de fin 
d’été, la bonne ambiance habituelle 

règne sur le parking de La Roche-Jaune 
autour des producteurs locaux. Et si en juil-
let-août, les touristes se mêlent aux habi-
tants, pour des soirées festives et musicales, 
le petit marché hebdomadaire vit le reste de 
l’année. « C’est le rendez-vous incontournable 
pour tout Plouguiel », résume le maire Pierre 
Huonnic qui rappelle que si c’est la mairie 
qui accorde les autorisations, l’initiative vient 
de producteurs de la Roche-Jaune réunis 
sous forme « d’auto-organisation ». À côté, 
le bar-épicerie le Roc’h Melen entame son 
deuxième hiver avec Fafa aux manettes. Un 
autre lieu de vie cher aux habitants, à l’instar 
du bar le Trikell, au bourg, rouvert cet été par 
Clarisse et Patrick.

RÉSEAU ASSOCIATIF 
D’ailleurs, pour Pierre Huonnic, natif de 
Plouguiel, « c’est cet esprit d’initiative, ce 
dynamisme chez les habitants, inscrits dans 
l’ADN local, qui nous a portés dans notre projet 
de créer une vraie place de village. » Et que 
dire du réseau associatif ? Pour son premier 
forum, 20 associations étaient présentes fin 
août : sport, théâtre, danse bretonne… « J’ai 
eu du mal à faire le tour », s’amuse encore 
le maire. Un dynamisme qui concerne aussi 
l’activité agricole. « 54 structures inscrites à 

la MSA, un record pour le territoire de LTC ». 
Agriculture diversifiée, maraîchers bio, ostréi-
culteurs, avec guinguette à la ferme et bar à 
huîtres en été, « il règne une bonne entente 
et une vraie solidarité, comme l’a prouvé 
l’épisode de la tempête Ciaran ».

« DE L’EAU PARTOUT »
Côté paysage, entre terre et mer, les atouts 
ne manquent pas : « On a une telle diversité 
de paysages, un superbe bocage, et de l’eau 
partout. À part une frontière de quelques 
mètres avec Camlez, tout le reste est délimité 
par l’eau douce ou la mer », constate Pierre 
Huonnic, qui rappelle que l’eau distribuée 
aux huit communes du secteur est très faible 
en nitrates.
Enfin, sur la question du logement, Plouguiel 
n’échappe pas à l’équation du moment. « La 
difficulté majeure est d’acquérir du foncier, à 
un prix juste, et qui reste constructible dans le 
futur plan ZAN [Zéro artificialisation nette] ». 
Néanmoins, deux logements sociaux seront 
livrés en février, et 9 000 m² près du bourg, 
après achat par la mairie, y seront dédiés.

BIENTÔT UNE PLACE DE VILLAGE
L’idée est dans les cartons de la commune 
depuis longtemps, au moins depuis ce 
conseil municipal de 1870 où avait été 
abordé « le besoin d’une place de village ». 
Le projet portera, en son cœur, des halles 

 Une place de village 
pour créer du lien et de 

l’interactivité au quotidien. 
PIERRE HUONNIC
Maire de Plouguiel

centrales, face à l’église, « dans la tradition 
des bourgs bretons ». Un lieu de vie dédié 
aux activités de commerce et culturelles. 
Et puisque, comme le dit l’élu, « Plouguiel 
est attractif et l’accueil chaleureux pour qui 
souhaite y venir travailler », un espace de 
coworking sera créé dans l’ancien logement 
des sœurs. Une structure de bois et de métal, 
« très lumineuse, dessinée par le cabinet d’ar-
chitectes lannionais Rubin », près d’un jardin 
inspiré des tapisseries de Calder, l’artiste qui 
reste gravé dans la mémoire et le paysage 
de la Roche-Jaune. « On redessine la ville 
et on redessine les liens entre les gens ». Le 
chantier, lancé en fin d’année, durera de 
14 à 18 mois. 

1782
habitants, 19,07 km², 70 élèves 
à l’école primaire et élémentaire 
Mona Ozouf, 57 entreprises, 34 
exploitations agricoles dont 23 
en maraîchage, 1 ostréiculteur,
1 bar-tabac, 1 bar-épicerie,
1 café-restaurant, 1 restaurant

DYNAMISME ET 
ESPRIT D’INITIATIVE 
DANS L’ADN LOCAL

PLOUGUIEL
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particulière aux espaces naturels fragiles, mais aussi à leur mise en valeur. « L’ancienne 
municipalité avait initié le projet en commençant des aménagements. Nous avons décidé 
de pousser la démarche plus loin en étant accompagnés par le service Patrimoine et 
espaces naturels de Lannion-Trégor Communauté. » Cette démarche a amené à revoir 
l’aménagement sur le sentier, le sens de déplacement, la préservation de certains 
espaces, mais aussi de proposer l’accessibilité aux personnes à mobilité réduite. Les 
services de LTC ont apporté leurs conseils pour l’aménagement du site, incluant un 
volet pédagogique au projet. « Nous avons installé des panneaux d’interprétation sur 
différentes thématiques, la faune, la flore, le contexte historique, mais aussi sur les autres 
espaces naturels, très nombreux, de la commune », indique l’élu. Le projet global reçoit 
un bon accueil auprès des habitués des lieux. « Les locaux sont très attachés au site, et 
sont ravis de ces aménagements. Nous travaillons également avec l’office de tourisme 
pour les faire connaître. » Le projet aura coûté 73 500 € HT, dont 46 000 € pris en charge 
par des subventions européennes, auxquelles s’ajoutent des aides de la Région. 

En juin dernier, la municipalité de 
Trébeurden a inauguré les nouveaux 
aménagements réalisés sur le site 

du Castel. « C’est un lieu de promenade 
traditionnelle pour les habitants d’ici et 
d’ailleurs, et le point d’accès à l’île Milliau », 
note Laurent Boyer, adjoint. Mélange de 
chaos granitique et de végétation mari-
time, cet espace offre un superbe pano-
rama, d’un côté vers la nature et la mer, 
de l’autre vers le port de plaisance. En 
2023 on comptabilisait 176 000 visiteurs 
à l’année, dont 70 700 en juillet-août, et 
66 000 cet été. Cette fréquentation né-
cessite à la fois de porter une attention 

Côté mer, le sentier a été 
surélevé, ailleurs, arbres 

fruitiers et nouveaux 
végétaux ont été plantés 

et des passerelles en 
bois ont été construites 

pour une meilleure 
accessibilité.

À21 ans, Loïc Rolland fait déjà de sa passion son métier. Il n'a pas 
attendu la fin de ses études d'horticulture pour commencer à 
multiplier les plantes : d'abord des végétaux du jardin familial, 

puis des arbustes et des arbres, premières graines de sa petite entreprise. 
« J'ai créé ma pépinière en 2022 : une quarantaine d'espèces de plants 
bocagers produits en pleine terre à Ploubezre », dit-il. La grande majorité 
de ses plants est labellisée Végétal Local, ce qui les rend bien spécifiques. 
« C'est un cahier des charges en cohérence avec ma façon de produire. 
En sélectionnant des espèces spontanées du massif armoricain – au sens 
géologique du terme, donc de la Manche à Angers –, les plants ont une 

PLOUBEZRE  
IL COLLECTIONNE LES GRAINES D'ARBRES

TRÉBEURDEN  
LE SITE DU CASTEL RÉAMÉNAGÉ

génétique adaptée au sol, au climat, à la biodiversité. La 
production est exclusivement française, avec des graines 
collectées sur place. »
Car Loïc est aussi collecteur de graines. « Chaque année, 
je collecte des semences. Il faut aller assez vite, sinon les 
graines pourrissent ou sont mangées par les oiseaux. Il 
faut ensuite les nettoyer, les trier, les stratifier, c'est à dire 
les faire passer artificiellement par une période de froid 
avant de les semer, ou les semer de suite. » En juin, il a 
ramassé de l'ajonc, en juillet du merisier et du genêt, en 
septembre du sureau, en octobre-novembre c'est le chêne, 
l'érable, puis en janvier l'aulne et le saule... Il se déplace 
sur la côte, pour le troène et le prunellier, par exemple. 
Pas plus de trois années de suite au même endroit, et ne 
jamais choisir les plus belles graines : ce sont les conditions 
pour une bonne diversité génétique. Ce label Végétal 
Local s'impose de plus en plus auprès de la clientèle : 
agriculteurs, entreprises de plantation, fédérations de 
chasse et bientôt Lannion-Trégor Communauté qui vient 
de passer avec le pépiniériste un contrat de culture de 
jeunes plants. Les plants de Loïc, 15 000 cette saison, 
vont ainsi servir à la plantation de haies bocagères dans 
le cadre de la restauration du bocage trégorrois orchestré 
par les services de l’Agglo. Pour le pépiniériste, c’est un 
contrat sur quatre ans et LTC commandera à terme environ 
5 000 plants annuels. 

d’infos : Loïc Rolland : 06 99 98 27 06 - pepiniere.rolland@
outlook.fr

Loïc Rolland collecte ses 
graines dans le massif 

armoricain pour sa 
pépinière qui pousse vite !
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PLEUBIAN  
LE PANIER DE MAUD

PLESTIN-LES-GRÈVES  
TY COAT POURSUIT 
SON EXTENSION

LE VIEUX-MARCHÉ  
L’ÉVÉNEMENT CULTUREL 
DES TOUT-PETITSL a supérette de Larmor-Pleubian, a changé de mains depuis mai.  

« La mairie, propriétaire du local, a à cœur de maintenir ce com-
merce de proximité », explique Maud Delavaud, nouvelle gérante. 

Originaire de l’Essonne, elle travaillait en médiathèque départementale. 
« J’ai de la famille installée ici, et je suis tombée amoureuse de l’endroit. 
Au bout d’un moment on se demande pourquoi rester en région pari-
sienne quand il existe des lieux avec cette qualité de vie.» C’est aussi une 
recherche de lien social qui l’a poussée à cette reconversion. « J’aime 
le contact client. Ce qui m’anime aussi, c’est de pouvoir travailler avec 
les producteurs locaux, et de trouver les meilleurs produits, en plus de 
l’offre classique. » Une diversité qui a rencontré un bon écho auprès de 
la clientèle. « J’ai aussi commencé à proposer des animations avec les 
producteurs et j'aimerais développer d'autres actions pour l'avenir. » 

Ô Grand mots les Petites oreilles, 
l'événement culturel des bambins, 
revient au Vieux-Marché. Comme 

le dit Liratouva, l’association qui œuvre 
à la promotion de la littérature orale et 
écrite, « les histoires qu'on lit, qu'on raconte, 
qu'on chantonne, qu'on chatouille sur le 
corps des enfants, renferment des petites 
magies qui agissent en secret sur notre lien 
au monde. »  L'association invite donc à 
venir déguster des histoires, dès le plus 
jeune âge, sous toutes les formes. Au cours 
d'ateliers, auteurs et illustrateurs pourront 
partager leurs talents avec les enfants. Le 
festival régalera son public de spectacles, 
d'histoires merveilleuses, pour 10 minutes, 
une heure ou 2 jours. 

d’infos :  Du 12 au 17 novembre au Vieux-
Marché. Entrée gratuite ; spectacles 4 € sur 

          réservation sur www.liratouva.fr 

Des premières fondations posées en 2007 sur 300 m² 
avec quatre personnes dans un hôtel d’entreprises 
de LTC à Plestin-les-Grèves, Ty Coat Construction, 

spécialisé en maisons en bois, charpente et menuise-
rie, n’a cessé d’évoluer. Elle est aujourd’hui forte d’une 
équipe de 40 personnes, dont trois nouveaux CD. Après 
une extension de 200 m² en 2011, puis 300 m² en 2014, 
« on a pu racheter l’ensemble du bâti en 2018, en déduisant 
du prix d’achat les 10 ans de loyer. Cela nous a vraiment 
aidés », informe Thierry Hamon, l’un des quatre cogérants. 
Autre participation de LTC à la dynamisation de l’activité 
de la société, les 24 000 € de subvention pour le dernier 
projet en cours de finalisation : un atelier de menuiserie 
de 400 m² avec des bureaux à l’étage, plus une autre de 
500 m² pour accueillir une machine de découpe à com-
mande numérique cinq axes. 

Le nouveau lotissement Park Leur, dont la maîtrise d’ouvrage 
est assurée par la SPLA Lannion-Trégor Aménagement via une 
concession d’aménagement, affiche complet. « C’est important 

pour nous de proposer de l’habitat à un prix raisonnable », explique 
le maire, Michel Even. « La municipalité participe à hauteur de 10 € 
du m² pour permettre de proposer les lots à un prix de 45 € le m², 
dans une commune rurale pleine d’atouts, avec un commerce, une 
vie associative, mais aussi la proximité de Lannion et Bégard. » Aux 
dernières normes en matière de gestion des eaux pluviales et de 
qualité environnementale, ce lotissement favorise aussi la mixité 
sociale en revalorisant les logements sociaux à proximité. Le coût 
global des travaux s’élève à 254 000€ HT avec une participation de 
50 000 € de la commune. Ailleurs sur le territoire, d’autres lots sont 
en vente (en vert sur notre photo). 

d’infos :  www.lannion-tregor.com, rubrique Habitat/SEM SPLA ; 
splalta@lannion-tregor.com ; Tél : 02 96 05 54 11

PRAT  
DES LOGEMENTS SOCIAUX 
DE PROXIMITÉ
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LE VIEUX-MARCHÉ  
L’ÉVÉNEMENT CULTUREL 
DES TOUT-PETITS

Pour réduire les déchets, la France 
a adopté le modèle de Responsa-
bilité Élargie du Producteur (REP). 

Ce système oblige les fabricants de biens 
de consommation (comme les meubles 
et l'électroménager) à financer le recy-
clage de leurs produits. Les consomma-
teurs paient une éco-participation lors 
de l'achat de ces produits, qui finance 
des filières de collecte et de traitement 
des déchets.

PLUS DE TRI EN DÉCHÈTERIES
Depuis septembre, le tri des déchets en 
déchèteries a été modifié pour mieux 
séparer les matériaux :
> Le plastique : une benne de 30 m³ pour 
les déchets plastiques volumineux comme 
les jouets (> 80 cm), les meubles de jardin 
en plastique, et les matériaux de construc-
tion en PVC
> Les huisseries : une benne ou chevalet 
pour les portes et fenêtres avec vitres
> Le bois : une benne de 30 m³ pour les 
meubles en bois et les chutes de bois de 
construction
> La laine de verre : une benne de 10 m³ 
> Les outils de jardinage et articles de 
sport volumineux : à déposer devant les 
locaux D3E
> Les jouets de moins de 80 cm : à placer 
dans la caisse mise à disposition
> Les textiles volumineux : les coussins, 
couettes et édredons dans de grands sacs 
plastique.

D’autres modifications mineures ont éga-
lement été effectuées. Les objets conte-
nant des piles ou des batteries au lithium 
doivent être placés dans les caisses mises 
à disposition, non dans les bennes. Les 

produits dangereux pour l'environnement 
seront désormais triés par les gardiens. 
Vous pouvez aussi y déposer vos déchets 
liés à vos travaux de peinture (pinceaux, 
rouleaux, grille d’égouttage...).

CE QUI NE CHANGE PAS
Les piles et ampoules, huiles moteur et 
alimentaires, textiles, sacs et chaussures 
propres, plâtre, polystyrène, emballages 
plastiques industriels, cartons, déchets 
verts, ferrailles et métaux, et gravats (bé-
ton, terre, briques polluées, céramique, 
ardoises).
La fameuse benne du tout-venant, pour 
les déchets non recyclables, est quant à 
elle renommée non valorisable. En 2023, 
7 000 tonnes issues de cette benne ont 
été incinérées, coûtant plus d'un million 
d'euros, d’où l’importance de bien trier 
pour réduire cette quantité.

ET POUR LES PROFESSIONNELS ?
Quand ils achètent des matériaux de 
construction, les professionnels payent 
également une éco-contribution. Ils 
peuvent déposer leurs déchets gratuite-
ment s'ils trient correctement, remplissent 
un bon de dépôt numérique et badgent 
à l’entrée de la déchèterie.
Pour info : la plupart des vendeurs de ce 
type de produit les reprennent gratuite-
ment, n’hésitez pas à ramener l’ancien 
lors de l’achat d’un neuf.

 d’infos : www.lannion-tregor.com/fr/dechets

L'AQUARIUM SUR 
INSTAGRAM
Vous pouvez désormais suivre 
toute l'actualité de l'Aquarium 
marin de Trégastel sur Instagram 
@aquarium_tregastel
+ D’INFOS : AQUARIUM-TREGASTEL.

COM

ATELIERS GRATUITS 
DU POINT INFO 
HABITAT
Vo u s  e n v i s a ge z  d ’ i n v e st i r 
dans l’immobilier ? Vous êtes 
propriétaire et souhaitez louer 
des logements ?
Trois  atel iers  consacrés à 
l’investissement locatif sont 
proposés gratuitement et ouverts 
à tous, les 14, 21 et 28 novembre 
2024, à Lannion.
+ D'INFOS ET INSCRIPTIONS : 02 96 05 

93 50 - INFO.HABITAT@LANNION-TRE-

GOR.COM

ENVIRONNEMENT  
LES NOUVEAUTÉS EN DÉCHÈTERIES

PRAT  
DES LOGEMENTS SOCIAUX 
DE PROXIMITÉ

PISCINES : STAGES DE 
NATATION
Les inscriptions pour les stages 
de natation durant les vacances 
d'automne sont ouvertes !
+ D'INFOS ET INSCRIPTIONS AUPRÈS 

DES ÉQUIPES D'ACCUEIL ET PAR TÉLÉ-

PHONE : TI DOUR AU 02 96 05 60 60

Ô TRÉGOR AU 02 96 92 36 31

FORUM DE TRÉGASTEL AU 02 96 15 30 44

NOUVEAUX HORAIRES 
DES DÉCHÈTERIES
Depuis le 1er octobre, les 11 dé-
chèteries du territoire ont changé 
leurs horaires d'ouverture et fer-
ment 30 minutes plus tôt qu'en 
période estivale. Pensez-y ! 
+ D’INFOS : WWW.LANNION-TREGOR.COM

RUBRIQUE DÉCHETS, LES DÉCHÈTERIES

Passer d’une logique de tri
par filière à une logique de tri

par matériaux. Exemple à 
l'Objèterie de Lannion, avec

le tri des huisseries.
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DU 4 AU 20 OCT.  
LANVELLEC

FESTIVAL DE LANVELLEC
Le corps sera le fil d’Ariane de la pro-
grammation du 38e festival de Musique 
ancienne de Lanvellec.  Du baroque sous 
toutes ses formes, des « violoneuses » 
écossaises et une reine exilée, des messes 
somptueuses et des chansons transmises 
de bouche à oreille, une chute tragique 
dans un escalier et des amourettes, des 
mots et des notes...
Concerts, conférences et visites

+ d’infos :  festival-lanvellec.fr

Tout le programme sur conservatoire.lannion-tregor.com

DU 4 AU 26 OCT.  
LANNION-TRÉGOR

SEMAINE DE L’INFORMATION 
SUR LA SANTÉ MENTALE
Durant une quinzaine de jours, diverses 
animations sont organisées sur tout le 
territoire autour du thème "Santé men-
tale et mouvement", parce que selon 
l'OMS, l'activité physique est bonne 
pour le coeur et l'esprit. Les temps-forts 
de cet événement :
- Découverte des mouvements et de la 
danse thérapeutique, pour développer 
l'estime de soi et la créativité. Le ven-
dredi 18 octobre à Lannion et le jeudi 
24 octobre à Loguivy-Plougras.
- Formation premiers secours en santé 
mentale, le vendredi 25 et samedi 26 
octobre à Trébeuren.
- Portes ouvertes le mercredi 16 et sa-
medi 19 octobre au magasin solidaire 
Capmag'ig à Lannion, et au Groupe 
d'entraide mutuelle Le Bon Cap, le 
jeudi 17 octobre, à espace Sainte Anne 
de Lannion.
+ d’infos et programme complet :  lannion-tregor.com

19 & 20 OCT.  
LANNION - SALLE DES URSULINES

FESTIVAL SCORFEL
Le salon des Mondes de l’imaginaire 
revient aux Ursulines ! Jeux, auteurs, 
illustrateurs seront à l’honneur pour 
ce week-end ludique et familial. L’invité 
d’honneur est Laurent Genefort, auteur 
de nombreux livres de science-fiction 
ayant également travaillé sur des jeux 
vidéo. Et la Murder party sera de retour ! 
(sur réservation).
Gratuit de 10h à 18h samedi et dimanche. Nuit 
ludique : 10 €. Repas : 14€.

+ d’infos :  facebook.com/Scorfel

24 OCT. 
LANNION - NOKIA

HACK'IN TRÉGOR DAY
Passionné de cybersécurité, ou juste cu-
rieux, le Hack’in Trégor Day est un événe-
ment à ne pas manquer pour découvrir 
le hacking éthique. Conférences, ateliers 
interactifs et démonstrations live, ren-
contres avec des experts en cybersécurité 
et mini-challenges seront au programme.
De 13h30 à 18h.

+ d’infos : technopole-anticipa-com

Depuis 2019, le Carré Magique participe à la Nuit 
du cirque, événement initié par Territoires de 
cirque, qui prend de l’envergure chaque année, 
et essaime désormais à l’international. Soutenue 
par le Ministère de la Culture, cette manifestation 
est l’opportunité de mettre en lumière la vitalité et 
la diversité du monde circassien. Pôle National du 
cirque en Bretagne, le Carré Magique propose pour 
l’occasion, et sur deux jours, le vendredi 15 et le 
samedi 16 novembre, une soirée spéciale, portée 
par deux spectacles ayant pour point commun leur 
sensibilité et leur esprit d’ouverture. « Sensible » 
s’interroge sur le genre. Pendant 50 minutes, quatre 
artistes circassiens vont se poser la question de 
leur masculinité à travers une exploration des 
acrobates et danseurs, pour un spectacle physique 
où le mouvement est permanent, et à l’issue du-
quel s’ouvrira une discussion. « Dicklove » est lui 
un autoportrait de l’artiste Juglair qui joue sur les 
codes masculin et féminin. Plein d’humour et pour 
tous les publics (dès 8 ans), ce spectacle évoque 
les difficultés de l’artiste lors de sa jeunesse, pour 
devenir spécialiste du mat chinois et des agrès de 
cirque traditionnellement masculin. Juglair ren-
verse les codes et échappe à l’assignation de genre. 
+ d'infos : carre-magique.com

15 & 16 NOV. LANNION

LA NUIT DU CIRQUE

EMPS LIBRE
DIDUAMANTOÙ
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DU 19 OCT. AU 3 NOV.  
TRÉDREZ-LOCQUÉMEAU

VOS PAYSAGES #2 
APRÈS LA TEMPÊTE
La Galerie du Dourven organise « Vos pay-
sages », une expérience artistique et pay-
sagère participative. Cet événement réunit 
artistes professionnels et amateurs autour 
de temps d’atelier de pratique artistique. 
Encadrés par six artistes plasticiens, les 
participants sont invité à expérimenter 
différents médiums, techniques et ap-
proches artistiques. Une exposition de 
restitution des ateliers sera organisée.
Ateliers les 19 et 20 oct. Gratuit. Sur inscription 
à dourven@lannion-tregor.com ou au 
02.96.05.92.52. Exposition de restitution du 
26 oct. au 3 nov. à la Coopérative du port de 
Locquémeau. Vernissage le 26 oct. à 11h.

+ d’infos : lannion-tregor.com

DU 1ER AU 10 NOV.  
PLESTIN-LES-GRÈVES

FESTIVAL GOUEL BRO PLISTIN
Comme chaque année, l’association Dañs 
Treger fait vibrer Plestin-les-Grèves au 
rythme de la culture bretonne, début 
novembre. Danse, musique, cinéma, 
concours, conférences, expositions… 
et bien évidemment le traditionnel salon 
du livre.
Journée Dañs Treger, dimanche 3 novembre et 
salon du livre, dimanche 10 novembre.

+ d’infos : danstreger.wordpress.com

Suivront 7 films moyens-métrages qui 
seront présentés au cours de 3 séances 
les 22 et 23 novembre. Cette année, 
un temps long de discussion entre les 
équipes des films, le public et la presse 
(25 minutes minimum ) suivra chaque 
projection de film.
Du 21 au 23 novembre, festival de court-métrages.

+ d’infos : festival-armoricourt.com

JUSQU'AU 31 
DÉC. 
PERROS-GUIREC - MAISON DU LITTORAL

CROISONS NOS REGARDS SUR 
LE SAUMON
Dans le cadre de l’Atlas socio-culturel du 
Léguer, cette exposition montre 14 cli-
chés de photos naturalistes et d’images 
fantastiques réalisées par l’association 
Déclic Armor, ainsi qu’une bande dessinée 
ludique pour sensibiliser le jeune public.
Maison du littoral : ouverture hors vacances scolaires, les 
mercredis de 14h à 17h30.  Pendant les vacances scolaires, 
du lundi au vendredi de 14h à 17h30

+ d’infos : perros-guirec.bzh

JUSQU'AU 31 
DÉC. 
LANNION-TRÉGOR

COURTOUJOURS : APPEL 
À COURT-MÉTRAGE
Le Festival Courtoujours propose la 10e 
édition de son concours « Un court d’un 
soir ». Cette année, les réalisateurs et ré-
alisatrices sont invités à faire un film de 
trois minutes sur le thème « Dansez main-
tenant ! ». Le film lauréat sera présenté 
lors de la soirée Courtoujours au Carré 
Magique, le 25 janvier 2025.
Candidatures ouvertes jusqu’au 31 décembre sur 
facebook ou Instagram, Courtoujours Lannion ou par 
mail : festivalcourtoujours@gmail.com

+ d’infos : carre-magique.com

6 NOV.  
PLEUMEUR-BODOU - CITÉ DES TÉLÉCOMS

50 ANS DE COMMUNICATIONS 
OPTIQUES DANS LE TRÉGOR 
Pour fêter les 50 ans des communications 
optiques dans le Trégor, Armor Science 
propose une journée de conférences, ex-
positions et débats, ouverte à tous. Des 
débuts de l’essor des communications 
dans le Trégor à la photonique d’au-
jourd’hui, c’est l’occasion de revenir sur 
l’une des histoires atypiques qui a marqué 
le territoire.
Expositions, conférences et table ronde, de 17h à 21h. 
Sur inscription sur le site de la Cité des télécoms.

+ d’infos : cite-telecoms.com

DU 15 AU 17 
NOV.  
PLEUBIAN - CENTRE CULTUREL LE SILLON

SALON DU LIVRE JEUNESSE 
MARMOUZIEN 
L’association Marmouzien fête la littéra-
ture de jeunesse à Pleubian. En parallèle 
d’actions dans les écoles, le salon des 
livres jeunesse aura lieu tout le week-
end au Centre culturel Le Sillon. Une 
vingtaine d'auteurs et d'illustrateurs 
viendront dédicacer leurs titres, ateliers 
créatifs… Soirée contes, samedi 15 à 
20h à la salle des fêtes.
Samedi 16 de 14h à 18h et dimanche 17 de 10h à 17h. 
Restauration rapide sur place. Entrée libre sur le salon.

+ d’infos : arche-sillon.com

DU 21 AU 23 
NOV.  
PLESTIN-LES-GRÈVES

ARMORICOURT
Julien Jaouen sera l’invité d’honneur 
de la 16e édition du festival Armoricourt, 
dont la programmation de la séance du 
21 novembre lui a été confiée pour son 
choix cinématographique personnel. 
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